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L'ENTREVUE
N O R M A NI) C H A U RE T TE

Le géologue du hasard
Le dramaturge vit comme il écrit, par charges d’inspiration, 

aussi intense dans la flânerie rêveuse que dans ses rages d’écrire
ROBERT LÉVESQUE 

LE DEVOIR

1 vette Brind’amour dans Fleur de 
cactus et Luce Guilbeault dans Les 
Oranges sont vertes: les premières 
actrices, les premiers émois de 
théâtre dans la vie du dramaturge 
Normand Chaurette étaient déjà 
des extrêmes irréconciliables 
quoique parents.

Entre Barillet et Grédy d’une 
part et Claude Gauvreau de l’autre 
— superficialité et gravité, insou­

ciance et mystère, rire et détresse —, entre la 
table à café du boulevardier et la table de bou­
cher du poète, il trancha sans hésiter car il avait 
17 ans. Loin «des cafés tapageurs aux lustres 
éclatants» il était sérieux le petit (ou le grand) 
Chaurette.

Il a d’emblée senti que pour être artiste, illu­
sionniste, simulateur — un dramaturge de son 
espèce naît de l’instinct et de l’indistinct qu’il va 
confronter — c’est dans les gouffres et non dans 
les salons qu’il fallait entrer, descendre, monter, 
se laisser emporter, filer, se faufiler, tricher et 
risquer la perdition, pour découvrir l’œuvre (au 
bout du tunnel) en véritable géologue du hasard, 
surpris de s’être rendu là, remis d’un vertige.

L’œuvre de Normand Chaurette (six pièces
créées et publiées, un roman, des traductions de 
Shakespeare, Schiller, Ibsen, une pièce — Le 
Passage de l’Indiana — que Denis Marleau va 
créer en 1996 au festival d’Avignon, une longue 
pièce sur le métier, «et vingt mauvaises pièces 
au tiroir», dit-il), la plus remarquable production 
littéraire et théâtrale depuis celle de Michel 
Tremblay, est née de tout et de rien. D’une intui­
tion. D’une liberté. D’une adolescence sans bêti­
se ni mauvais coups. D’une mère musicienne. 
D’une prof d’histoire lumineuse dans une école 
de délinquants. D’un désir de peindre. D’une 
écoute du monde. D’un esprit de sérieux. Et puis 
d’une manie, d’abord, de copier les chefs-
d’œuvre!

Le sens du pastiche
Longtemps le matin il a récrit des sonnets de 

Shakespeare, de Mallarmé, les traduisant selon 
les climats du jour et de l’heure. Comme il a ré­
crit le Prochain épisode d’Aquin et jeté sur papier 
des Hedda Gabier... Comme il peint des Cézanne 
— on peut les voir chez lui dans la salle à man­
ger — disant avec un humour salonnier qu’il lui 
arrjve de les «corriger».

Evidemment, ces faux sont des croûtes 
froides, des devoirs de doué, mais l’on y trouve 
ce sens du pastiche qui séduit les écrivains de 
son type, excessifs et futés, une manie qui chez 
lui a de l’histoire (on voit chez lui un Picasso 
peint par son grand-père) et a pris les allures 
d’une méthode, encore que la méthode lui soit 
rébarbative... mais il a besoin de méthode pour 
s’échapper, comme il a eu besoin des «reines» de 
Shakespeare pour écrire ses Reines à lui... des fi­
gures de femmes fortes dans un théâtre affolé...

Normand Chaurette est un grand garçon qui 
n’a pas vieilli.

Il est du genre à réaliser, à 41 ans, que le 
chauffeur d’autobus et le pompier sont plus
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Normand Chaurette: un grand garçon qui n’a pas vieilli.
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jeunes que lui. C’est qu’il circule dans la vie com­
me un enfant appliqué à sa distraction — un rhé- 
toricien discipliné dans la digression — et il vit 
comme il écrit: par charges d’inspiration, inspiré 
et inquiet, présent «à 110 %» dans ce qu’il fait, 
avoue-t-il, aussi intense dans la flânerie rêveuse 
que dans ces rages d’écrire.

Nous sommes chez lui, une maison qu’il a reta­
pée avec son ami, un jardin minuscule qu’il a 
créé dans une arrière-cour asphaltée, transpor­
tant sacs et plantes du marché Jean-Talon tout 
près, deux ans de boulot à genoux, les mains 
dans la terre, l’œil d’un petit Le Nôtre dans ses 
Tuileries miniatures, dessinant son bassin pour y 
mettre des Koi, organisant un effet de ruisselet 
pour la finesse du bruit, et l’on jurerait qu’il est

De la génération des 
dramaturges québécois 

des années 80, 
Chaurette est celui 

dont aucune des pièces 
ri est vraiment différente 

de Vautre et pourtant 
étrangère à chacune.

L’écrivain dans le jardin minuscule qu’il a créé 
chez lui, à partir d’une arrière-cour asphaltée.

déçu de voir ce travail terminé, qu’une chose fi­
nie l’ennuie.

Ses musiciens préférés sont ceux des transi­
tions, comme Schubert, ses peintres aussi, com­
me Jean-Paul Lemieux (il en a un faux de sa 
main dans son bureau de travail), et Normand 
Chaurette le dramaturge ne semble à l’aise que 
dans les marges de l’histoire, les antichambres, 
les lieux d’attente, les gares, les palais abandon­
nés, les cliniques sans surveillance, les salles des 
pas perdus, les théâtres en relâche, les villas 
sans heures, les joutes sans but, les procès sans 
jugement.

Il ne faut pas demander aux dramaturges de 
son envergure — je le tiens pour l’un des plus 
fascinants de langue française, mais il n’a pas 
rencontré son metteur en scène, son théâtre de­
meure scéniquement orphelin d’une force caba­
listique — où et comment ils trouvent leurs ins­
pirations, encore moins leurs sujets. Il est à cet 
égard plus intéressant de savoir où et comment 
ils écrivent.

Sur un massif bureau de chêne du premier ma­
gasin Eaton Chaurette écrit au stylo, le soir et la 
nuit, sous un ventilateur Tété, une carte du mon­
de au mur, il écrit des débuts qu’il sait inutiles, il 
sentira tout de suite ce qui fera une pièce, c’est 
le déclic de Brick dans La Chatte sur un toit brû­
lant, le signal de départ, le tilt, un alcoolisme 
scripturaire...

Chaurette, son univers dramatique est aty­
pique dans le théâtre québécois. «Conçu à Phila­
delphie», comme il l’affirme avec un plaisir de 
voyageur, né à Montréal, il a grandi à Ahuntsic 
puis à NDG, il est allé dans une école «qui a for­
mé des tueurs et des artistes», il a été «un der­
nier de classe sans être un bum», en délicatesse 
avec les curés.

Au Collège de Montréal, un professeur publié 
au Cercle du Livre de France était sur sa route. 
Cela suffit, la sensibilité oblige, il lui a soumis en 
1975 un travail sur Nelligan (ce sera Rêves d’une 
nuit d’hôpital, créé au Quat’Sous en 1980 dans 
une mise en scène de Gérard Poirier) et ce prof 
s’est contenté de lui dire l’essentiel: ça ne doit 
pas rester là, il faut écrire.

Il a écrit, mais après des passages par la mu­
sique («Ma mère m’a appris le piano, c’est pour 
ça sans doute que je n’ai pas fait de carrière en 
musique»), par la peinture («Je n’imagine pas un 
hiver sans peindre»), par la critique dans un heb- 
do de quartier («J’ai écrit que Jean-Louis Roux 
tapait du pied dans Pygmalion...»), et par une dé­
rive européenne de 1976 à 1980 — de 22 à 26 ans 
— où sac au dos, «sage comme une image, sau­
vage», il a parcouru l’Autriche, l’Angleterre, la 
France, l’Espagne, campant dans des hôtels dans

les quartiers de l’opéra car le Chaurette routard 
en instance d’écrire vivait les belles années de 
son amour total pour l’opéra. «Je connais Ché- 
reau pour sa Tétralogie, pas pour ses Marivaux: 
Brook pour sa Carmen uniquement, à cette 
époque il n’y a pas une production d’opéra que je 
n’ai pas vue, et je n’allais pas au théâtre.»

L’opéra, c’est la musique qui rencontre âpre- 
ment le théâtre. Chaurette a fait ses classes de 
dramaturge devant les plus belles rencontres ly­
riques.

Son oncle était premier violon à Covent Gar­
den, ça ouvre des portes, ça mène un soir à dîner 
à une table où il y a Shirley Verrett, on respire 
des anciennes odeurs, et ça vous conduit à assis­
ter à des enregistrements, à être au cœur des 
machines, des secrets...

Une dramaturgie de l’énigme
Quand il s’est mis à écrire, quand on a vu son 

Provincetown Playhouse, juillet 1919, j’avais 19 
ans au Café Nelligan sur Dorchester (c’était en 
1982), une chose rare s’est produite, une œuvre 
est née, une voix s’est fait entendre dans la pure­
té de ses choix, dans le radicalisme de son style, 
la beauté de son inspiration, l’énigme de ses 
buts, théâtre transparent et opaque à la fois, dra­
maturgie de l’énigme.

On y parlait de théâtre, de désir, de meurtre, la 
pièce se roulait sur elle-même, un écrivain de 
théâtre en était le centre, créateur et criminel, 
jouant sa folie; il était évident que cette pièce-là 
était l’œuvre d’un écrivain (elle a été jouée à Flo­
rence, Londres, Toronto, lue à New York et Pa­
ris).

Chaurette l’a écrite après avoir vu L’Amante 
anglaise de Duras au Café de la Place: «Claire 
Lannes qui a tué sa nièce, l’enfant dans le sac, 
c’était un pastiche que je faisais...»

Son œuvre va s’appuyer sur ce motif-moteur 
du pastiche; comme il fait des Cézanne, Chauret­
te va vampiriser les uns et les autres. Il dit: «Si 
une pièce m’intéresse, me charrie, je me l’appro­
prie!»

Mais attention! Il y a plagiaire et imaginaire. 
Chaurette casse le modèle, déroute le pastiche et 
livre, dans une écriture d’une minutie prodigieu­
se, d’une teneur linguistique parfaite, du pur 
Chaurette.

Si elles ont souvent sombré au théâtre (Fêtes 
d’automne au TNM, La Société de Métis, Je vous 
écris du Caire et Les Reines au Théâtre d’Au- 
jourd’hui) à cause de metteurs en scène impuis­
sants à en saisir les mystères, toutes ses pièces 
ont une originalité absolument étrange, ce sont 
des actions en spirale où une intrigue inaboutie 
tourne autour d’un élément obsessif, un sac, une 
lettre d’adieu, un tableau, une hantise, une com­
mande, un hasard, un crime. Il aborde l’écriture 
de théâtre avec la liberté d’un pianiste qui impro­
vise à partir d’une étude de Chopin, dévoyant 
une matière inachevée et se frayant un chemin 
dans la mélancolie de l’autre, heurtant un flux de 
sens qu’il faut appréhender, approcher, ama­
douer, deviner, et que l’acteur — il dit écrire es­
sentiellement pour eux — aura à rendre dans 
une salle d’ombres.

La langue d’Aquin 
et d’Anne Hébert

Chaurette refuse le banal, on ne dit pas bon­
jour en entrant dans ses pièces, on y parle la 
langue d’Aquin et d’Anne Hébert, rien n’y est à 
première vue québécois car les tares et avatars 
de la dramaturgie québécoise semblent l’avoir 
épargné, il y a gagné une liberté d’affranchi et 
perdu les complexes de la tribu.

Comme il est un poète qui a lu plein de ro­
mans policiers, il sait tendre des pièges inventifs 
au hasard et laisser filer les évidences au loin, 
car atypique il Test, intégralement, étranger dans 
son pays, autant bostonien que romain, c’est un 
personnage de Cocteau ayant des idées borgé- 
siennes, ou un vice-consul de Duras dans un film 
de Hitchcock...

De la génération des dramaturges québécois 
des années 80 (Dubois, Gingras, Canac-Mar- 
quis), il est avec Michel Marc Bouchard celui 
qui a duré, persévéré, étonné, le plus universel; il 
est surtout celui dont aucune des pièces n’est 
vraiment différente de l’autre et pourtant étran­
gère à chacune, car il ne met pas ses efforts à 
trouver des idées de pièces mais à sentir des dé­
sirs d’écrire.

Depuis Tremblay, je ne crois pas que nous 
ayons eu affaire à un écrivain de théâtre aussi to­
tal, inspiré et libre, non embarrassé d’identité, 
mais qui, l’air de rien, a une ambition du tonner­
re. Il m’a dit: «Je vais me casser la gueule sur 
l’Empire State, pas sur un bungalow.»

♦ ♦ ♦

Les œuvres de Chaurette sont publiés chez Le- 
mèac. Cet automne, une nouvelle production 
de Fragments d'une lettre d’adieu lus par des géo­

logues, au Théâtre d Aujourd’hui dans une mise 
en scène de Michèle Magny. Denis Marleau créera 
Le Passage de l’Indiana au Festival d’Avignon en 
juillet 1996.
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ECONOMIE
CETTE SEMAINE A LA BOURSE

Date Heure Lieu
28-08-95 10hOO Montréal
28-08-95 10h30 Val d'Or
28-08-95 10h30 Toronto
29-08-95 11 hOO Hamilton
31-08-95 09h00 Calgary

Semaine du 27 août au 2 septembre 1995

ASSEMBLÉES GENERALES

Nom de la Compagnie
Alimentation Couche-Tard Inc. 
Mimiska Inc. (Société minière)
St.Clair Paint & Wallpaper Corporation
Intermetco Limited
Northern Reef Exploration Ltd.

PROJET D'OFFRE EN ESPÈCES ET EN ACTIONS
VICANA RIDGE RESOURCES INC. (VRR)
Valeurs: actions ordinaires 
bons de souscription
Modalités: La société STARTECH ENERGY INC. a fait une offre visant à ac­
quérir la totalité des actions ordinaires et des bons de souscription d'actions 
ordinaires en circulation de la société susmentionnée selon les options sui­
vantes:

Option A' espèces
0,37 $ pour chaque action ordinaire de VICANA RIDGE RESOURCES INC. sou- 

• mise.

Option B: actions
une action ordinaire de STARTECH ENERGY INC. pour chaque groupe de 
14,20 actions ordinaires de VICANA RIDGE RESOURCES INC. soumises.

NOTE:
Les modalités pour les bons de souscription sont d'un bon de souscription 
d'action ordinaire de STARTECH ENERGY INC. pour chaque groupe de 14,20 
bons de souscription de VICANA RIDGE RESOURCES INC. soumis.
Date d'échéance prévue: Le 7 septembre 1995

OFFRE EN ESPECES
(NRF)NORTHERN REEF EXPLORATION LTD.

Valeur: actions ordinaires 
Modalités: La société 658139 ALBERTA LTD. (une filiale en propriété exclusi­
ve de STAR OIL & GAS LTD.) a fait une offre visant à acquérir la totalité des 
actions ordinaires en circulation de la société susmentionnée au prix de 1,75 $ 
pour chaque action ordinaire de NORTHERN REEF EXPLORATION LTD. sou­
mise.
Date d'échéance: Le 29 août 1995
Date limite pour soumettre les instructions au service du crédit: Le 23 août 
1995

PROJET D'OFFRE EN ESPECES
MONTREAL TRUSTCO INC. (MTU.PR.A)(MTU.PR.C)
Valeurs: actions privilégiées de série A
artinnç nri\/ilpnippç dp çprip RModalités: La9société MONTREAL TRUSTCO INC. a fait une offre visant à ac­
quérir la totalité de ses actions privilégiées de série B et de série A en circula­
tion selon les termes suivants:
- 22,25 $ pour chaque action privilégiée de série B de MONTREAL TRUSTCO 
INC. soumise;
- 85,00 $ pour chaque action privilégiée de série A de MONTREAL TRUSTCO 
INC. soumise.
Date d'échéance prévue: le 15 septembre 1995

VISTA INTERNATIONAL PETROLEUMS LTD (VSI.A)
Valeur: actions de catégorie A
Modalités: la société 500582 NEW BRUNSWICK INC. a fait une offre en es­
pèces visant à acquérir la totalité des actions de catégorie A en circulation de 
la société susmentionnée au prix de 2,20 $ pour chaque action de catégorie A
de VISTA INTERNATIONAL PETROLEUMS LTD soumise.

OFFRE EN ACTIONS
BRUNSWICK MINING AND SMELTING CORPORATION LIMITED(BMS)
Valeur: actions ordinaires
Modalités: La société NORANDA INC. a fait une offre en actions visant à ac­
quérir la totalité des actions ordinaires en circulation de la société susmen­
tionnée au taux de 0,5 action ordinaire de NORANDA INC. pour chaque action 
ordinaire de BRUNSWICK MINING AND SMELTING CORPORATION LIMITED 
soumise.

NOTE:
BRUNSWICK MINING AND SMELTING CORPORATION LIMITED prévoit ver­
ser un dividende spécial de 0,65 $ par action ordinaire de BRUNSWICK, si 
l’offre d'achat de NORANDA INC. est acceptée.
Date d'échéance: Le 6 septembre 1995
Date limite pour soumettre les instructions au service du crédit:
Le 30 août 1995

OFFRE DE RETRAIT
ELDORADO CORPORATION LTD (ELD)
Valeur: actions ordinaires
Modalités: L'offre en espèces et en actions de GLAMIS GOLD LTD visant à 
acquérir la totalité des actions ordinaires émises et en circulation de la société 
susmentionnée a été retirée.

DERNIER VERSEMENT
ABITIBI PRICE INC. (A.l.)
Valeur: reçus de deuxième versement
Modalités: Les détenteurs du titre en rubrique doivent faire parvenir leur der­
nier versement. Ainsi, un deuxième reçu de versement plus 5 $ permettent de 
souscrire à une action ordinaire d’ABITIBI PRICE INC.
Date d'échéance: Le 31 octobre 1995
Date limite pour soumettre les instructions au service du crédit:
Le 25 octobre 1995

ÉMISSION DE DROITS DE SOUSCRIPTION
THE ASIA PACIFIC FUND, INC.
Valeur: actions ordinaires
Modalités: La société mentionnée ci-dessus a émis des droits de souscription 
à raison d'une action ordinaire pour chaque groupe de trois (3) droits détenu. 
Seul le prospectus (fournie sur demande) fait état de toutes les modalités. 
Date d'échéance: Le 15 septembre 1995 
Date limite pour soumettre les instructions au service du crédit:
Le 11 septembre 1995

PROJET D'ÉMISSION DE DROITS DE SOUSCRIPTION
HUDSON BAY DIECASTING LIMITED (HBT)
Valeur: actions ordinaires
Modalités: Dans le cadre d'un projet de réorganisation, la société mentionnée 
ci-dessus prévoit émettre des droits de souscription. Lorsque le projet sera 
confirmé, un autre avis de réorganisation sera publié.

Les renseignements contenus aux présentes proviennent de sources que 
nous croyons dignes de foi mais nous ne pouvons pas en garantir l'exactitu­
de. Ce document, étant un bulletin d'information, pourrait s'avérer incom­
plet.

Colloque sur le thème général d’«entreprises et sociétés: enracinement, mutation et mondialisation»

Des sociologues 
au secours des entreprises

CLAUDE TURCOTTE 
LE DEVOIR

Après avoir été pendant longtemps la 
terreur des patrons, les sociologues 
s’apprêtent à envahir les entreprises, non 

pas pour les démolir mais plutôt pour les ai­
der à faire face à la mondialisation et autres 
changements importants d’ordre culturel et 
technologique.

Cela en fera sans doute sourire certains, 
mais c’est là l’une des principales «pistes de 
réflexion» qui se sont imposées au terme 
d’pn important colloque international tenu à 
l'Ecole des hautes études commerciales la 
semaine dernière sur le thème général 
d’«entreprises et sociétés: enracinement, 
mutation et mondialisation». Cette réunion 
de trois jours à laquelle ont participé 300 
chercheurs et universitaires d’une quinzaine 
de pays s’adressait à tous ceux «pour qui 
l’entreprise est devenue une affaire de socié­
té».

C’est à Renaud Sainsaulieu, directeur du 
Laboratoire de sociologie du changement 
des institutions à l’Institut d’études poli­
tiques de Paris, qu’on a demandé d’ébau­
cher ces pistes de réflexion au cours de la 
dernière séance plénière de ce colloque, qui 
s’inscrivait d’ailleurs dans une démarche 
amorcée à Lyon, il y a deux ans, à l’occasion 
du congrès de l’Association internationale 
des sociologues de langue française.

«Le métier de sociologue en entreprise 
est en train de se développer; nous vivons 
un processus de professionnalisation», a 
soutenu M. Sainsaulieu, qui situe les pre­
miers grands chocs des entreprises vers 
1985, alors que «des sociétés parfaitement 
organisées disparaissaient» à cause notam­
ment de la concurrence internationale. Un 
tel phénomène suscite une perte de 
confiance en soi et d’autres conséquences 
diverses.

«Nous ne sommes plus aliénés par le 
travail, mais par le manque de travail ou 
par la peur de perdre son emploi, ou 
même par la honte d’en avoir un alors que 
d’autres n’en ont pas. Désormais, il y a ma­
tière pour le sociologue à étudier le déve­
loppement de l’entreprise», fait valoir M. 
Sainsaulieu. Jusqu’à maintenant, pour faire 
face à de telles situations, les entreprises 
ont d’abord eu recours aux médecins, puis 
aux psychologues; maintenant on se tour­

ne vers les psychosociologues.
On assiste a une transformation considé­

rable des relations au sein des organisa­
tions. «La dynamique professionnelle sous- 
tend l’entreprise», explique Sainsaulieu, 
avant d’en arriver à la constatation que le 
compromis taylorien (je me tais, mais il faut 
que ça paie) ne tient plus. Il faut désormais 
en arriver à l’invention de règles nouvelles 
sur l’objectif, le contenu, et non plus seule­
ment sur les rapports internes. Le socio­
logue parisien parle en somme de «l’inven­
tion d’une capacité de débat qu’on n’avait 
pas à l’arrivée de l’autogestion».

M. Sainsaulieu voit là une nouvelle étape 
dans l’évolution de la sociologie qui avait 
pris un important virage au début des an­
nées 60 en acquérant une présence signifi­
cative dans le discours politique, malgré les 
fortes réserves exprimées alors par les pra­
ticiens de la politique. Il rappelle à cet 
égard une déclaration d’un dirigeant de la 
Confédération générale du travail qui, à la 
suggestion de faire une analyse du pouvoir, 
avait répondu ceci: «On n’analyse pas le 
pouvoir, on le prend!»

Cette superbe manifestée alors par un 
leader du communisme français a fondu 
comme glace au soleil avec l’effondrement 
des régimes communistes dans les pays de 
l’Est. Elle risque toutefois de réapparaître, à 
moins que ce ne soit déjà fait, sous la forme 
du capitalisme triomphant, comme l’ont fait 
remarquer plusieurs autres participants à 
ce colloque.

Henry Mintzberg, de la faculté de mana­
gement de l’Université McGill, s’élève pour 
sa part contre ce qu’il appelle «l’obsession 
des affaires». Il trouve qu’on entend trop 
souvent dire que «les affaires sont bonnes 
et le gouvernement mauvais». Il rejette par 
ailleurs l’opinion selon laquelle la défaite du 
communisme dans les pays de l’Est confir­
me le triomphe du capitalisme.

Selon lui, ce fut plutôt le triomphe de 
l’équilibre, puisque les pays de l’Europe de 
l’Est avaient été complètement déséquili­
brés par l’omniprésence de l’État. En re­
vanche, poursuit-il, les pays de l’Ouest les 
plus performants ont réussi à équilibrer les 
activités de leurs gouvernements avec 
celles de leurs entreprises. Mintzberg craint 
que cet équilibre soit aujourd’hui «remis en 
question au profit du monde des affaires et 
de la philosophie que la sous-tend». Il voit

même dans la Russie d’aujourd’hui un 
exemple de capitalisme démesuré.

Pour ce professeur de McGill. J équilibré 
s’établit non seulement entre l’Etat et les 
entreprises mais aussi par la présence 
d’une grande variété d’institutions ni éta­
tiques, ni capitalistes, telles les coopéra­
tives, la Croix-Rouge, Greenpeace, ou enco­
re le conseil d’administration mixte d un 
hôpital québécois. .

«Je n'accepte pas qu’un hôpital soit uni­
quement contrôlé par l’État ou par une so­
ciété privée», affirme Mintzberg, qui se per­
met même quelque ironie sur le dos de 
Milton Friedman, économiste américain 
qui se méfiait du rôle de l’Etat dans l’écono­
mie: «Si le capitalisme est si bon que ça, 
pourquoi a-t-il passé toute sa vie profession­
nelle à l’Université de Chicago, une institu­
tion qui n’est pas de propriété capitaliste?»

Plusieurs autres intervenants ont en re­
vanche mené de dures attaques contre les 
multinationales modernes. «Le président 
de General Motors a plus de pouvoir que 
cinquante Louis XIV», lance l’un d’eux. 
«Bien sûr, les présidents des grandes en­
treprises sont malheureux de mettre autant 
de monde au chômage, mais ça ne modifie 
pas leurs pratiques», ajoute un autre.

Alain Chanlat, des HEC, souligne pour 
sa part que depuis 30 ans a émergé une 
nouvelle conception de la gestion, offerte 
notamment dans les programmes de MBA 
Transformés en héros, ces gestionnaires 
dotés d’un pouvoir accru ont paradoxale­
ment conduit à de nombreux dérapages, 
soutient ce professeur.

Plusieurs participants ont suggéré que 
l’entreprise va mieux se développer en pre­
nant conscience du «social antérieur», c’est- 
à-dire des valeurs présentes dans une so­
ciété et qui peuvent être appliquées en en­
treprise. C’est ainsi qu’on a vu des modèles 
suédois, allemand, japonais et même qué­
bécois depuis 30 ans. A cet égard égale­
ment, les sociologues peuvent apporter une 
contribution.

M. Sainsaulieu avance qu’il faut doréna­
vant avoir «une approche sociologique, cul­
turelle et économique tout à la fois». Patri­
cia Pitcher, des HEC, ajoute à cela une peti­
te note sarcastique: «Pour comprendre tout 
ce qui va mal dans le monde actuellement, 
on a besoin de tout le monde, y compris les 
économistes, même si ça déplaît!»

TOURISME

Bouleversements chez les voyagistes
PRESSE CANADIENNE

Des changements en profondeur 
sont intervenus parmi les voya­
gistes canadiens, à la veille de la sai­

son des vacances hivernales.
Une compagnie nommée Signature 

Vacations est, du jour au lendemain, 
devenue le plus important voyagiste

du pays. Signature Vacations s’appe­
lait auparavant International Travel 
Holdings (ITH) qui fut créée en Onta­
rio il y a sept ans et qui, depuis lors, 
avait annexé plusieurs autres agences 
à travers le Canada.

Bien qu’elles aient appartenu à 
ITH, Adventure Tours-Fiesta Sun de 
l’Ontario, P.S. Holidays du Manitoba
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Relais daffai

REIAIS &
CHATEAUX

LA FINE FLEUR DES MAURES HOTELIERS

CH ARLEVOIX/CAP-À-L’ AIGLE

LA PINSONNIERE
Entre fleuve et montagnes, une destination de charme pour agréablement combiner travail et 
détente. Sous un même toit: 27 chambres, 2 salles de réunion, piscine intérieure, sauna et 
massothérapie. Restaurant et cave réputés. Forfaits réunion et certificats-cadeaux... pour faire 
plaisir à vos confrères, clients ou employés méritants.

Tél.: (418) 665-4431 ou 1-800-387-4431

ESTRIE / NORTH HATLEY
AUBERGE HATLEY

Grand Prix National de la Gastronomie 1993 et 1994 «La Table d’Or». Un relais pour les 
gourmets-gourmands. Le charme d’une vieille demeure bourgeoise perchée sur une colline 
dominant le Lac Massawippi. 25 chambres dont certaines avec foyer, balcon et bain tourbillon.
Forfait conférence ind. 3 repas, 2 pauses-café, la salle de conférence et service. 
150 S p.p. occ. simple/jour ou 125 S p.p. en occ. dble/jour.

Tél: (819) 842-2451 Fax.: (819) 842-2907

LAURENTI DES / SAINTE-ADÈLE
HÔTEL L’EAU À LA BOUCHE

Hôtel-Restaurant 4 diamants CM, La Table d’Or des Laurentides, Table de Bronze au Grand Prix 
National de la Gastronomie 1993, 25 chambres luxueuses, vue sur les pentes de ski. "* Spécial 
Forfait d'affaires *** du dimanche au jeudi : 42,50 S par personne, par nuit, occ. double, incluant 
luxueuse salle de réunion, café en permanence, équipement d'audio-visuel et service.

Tél. sans frais de Mtl: 514-227-1416 ou 229-2991. Fax: 229-7573

MONTÉRÉGIE /
SAINT-MA RC-SUR-LE-RICHELI EU

HÔTELLLERIE LES TROIS TILLEULS
À St-Marc-sur-le-Richeheu. Une hostellerie paisible et confortable, dans une demeure d'un 
autre âge, sur le bord de la rivière Richelieu, où le personnel n’a qu'un seul désir: satisfaire. 
Lauréat national «Mérite de la Restauration» 5 salles de réunions disponibles.

Nous avons différents forfaits a vous proposer. 856-7787

et Sol Vac du Québec conservaient 
jusqu’à ce jour leur indépendance.

Entre-temps, Sunquest, un voya­
giste ayant son siège social en Onta­
rio, a été vendu à une puissante com­
pagnie britannique et a immédiate­
ment annoncé son intention 
d’étendre ses activités au Québec.

Quoique les vacanciers ne traitent 
pas directement avec les voyagistes, 
il appert qu’ils ne pourront que béné­
ficier de tous ces changements. A 
titre de grossistes de l’industrie du 
voyage, les voyagistes louent en vrac 
les chambres d’hôtel et les places 
d’avion qu’ils regroupent en forfaits 
de vacances. Ces forfaits sont alors 
cédés au public par l’entremise des 
agents de voyage, les détaillants de 
l’industrie.

Les analystes soulignent que Si­
gnature et Sunquest possèdent au­
jourd’hui un pouvoir d’achat plus 
grand, ce qui pourrait se traduire par 
des forfaits à plus bas prix. «Il est 
évident qu’ils peuvent se rendre 
dans les Caraïbes ou ailleurs et ache­
ter en plus grande quantité et pour 
de plus longues périodes, obtenant 
ainsi de meilleurs tarifs», explique 
David Gersovitz, un analyste en 
transport de Toronto.

Signature Vacations a d’ailleurs 
déjà admis que son pouvoir d’achat 
amélioré lui a permis d’abaisser le 
prix de ses forfaits pour les destina­
tions soleil de l’hiver prochain. En 
tout état de cause, les deux voya-

ROBIC
DEPUIS 1892

AGENTS DE BREVETS ET MARQUES 
PROTECTION DES DROITS DE PROPRIÉTÉ INTELLECTUELLE

LEGER ROBIC RICHARD
AVOCATS

55. ST-JACQUES. MONTRÉAL. QUÉBEC H2Y3X2 
fa» (514) 845-7874 Tél : (514) 91 R«0«B«l«C

gistes seront aussi capables d’offrir 
un plus vaste choix de forfaits et de 
destinations.

Le nouveau propriétaire de Suffi» 
quest est Airtours PLC, décrite comb­
ine la troisième compagnie intégrée- 
de voyages en importance au monde. 
Les forfaits d’hiver de Sunquest ne se­
ront pas affectés par cette transaction, 
ayant été mis sur le marché bien 
avant que l’entente ne soit conclue.

L’été prochain toutefois, de dire le 
porte-parole Jill Wykes de Sunquest, 
cette compagnie espère offrir de nou­
velles destinations où fait déjà affaires 
Airtours, notamment en Espagne. «Il 
n’y a pas de doute que nous étudie­
rons les services que nous pourrons 
nous rendre l’un l’autre. Je prévois 
que Sunquest offrira une fourchette 
plus vaste de produits.»

Sunquest opère en Ontario, en Co­
lombie-Britannique et en Alberta et 
entrevoit d’acheter aussitôt que pos­
sible un voyagiste du Québec.

Signature Vacations étudie égale­
ment les meilleures façons d’organi­
ser des forfaits s’adressant à des sec­
teurs différents du marché des va­
canciers, soit les voyageurs âgés, les 
amateurs de sport, etc. «Je crois que 
les possibilités de croissance sont 
très grandes car il n’y a encore ja­
mais eu de segmentation des for­
faits», explique David Hunter, vice- 
président au marketing.

Signature Vacations avait été 
achetée l’an dernier par First Choice 
Holidays, un autre gros voyagiste 
britannique. En plus des firmes déjà 
citées, Signature est aussi affiliée 
avec les voyagistes Fiesta West, de 
Colombie-Britannique, et Encore 
Cruises, de Toronto.

Le groupe Signature opère à partir 
des grandes villes canadiennes et, 
l’an dernier, il s’est occupé de plus 
d’un million des quatre millions de 
Canadiens qui ont voyagé par char­
ter. Cet hiver, il offre une «garantie 
du meilleur prix» en vertu duquel le 
client qui achète un forfait pour 
constater ultérieurement que la fir­
me offre de meilleurs prix pour le 
même forfait, est assuré de se voir 
rembourser la différence.

c)’(
Obtenez les meilleurs prix 

en appelant notre 
personnel qualifié, pour 

l’Europe ou ailleurs 
avec toutes les compagnies 

aériennes réputées
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Le Club Choice, 
vous connaissez?

La Banque de Tokyo, au cœur des marchés
des changes asiatiques

1 ne s’agit pas d’un rejeton du Club Price mais plu­
tôt d’un programme dit «de reconnaissance des
grands voyageurs» mis sur pied l’an dernier par le 

' CncI
 groupe Choice Hotels Canada Inc. qui réunit au 

Canada quelque 180 motels, hôtels et centres de 
villégiature sous les bannières Comfort, Quality, Clarion, 
Econo Lodge, Rodeway, Friendship et Sleep.

Ce programme de fidélité, qui fête ce mois-ci son pre­
mier anniversaire, compte 33 000 adhérents, principale­
ment recrutés au Canada anglais, ce que le groupe consi­
dère «un franc succès». Comme tous les programmes 
analogues, il offre, en échange d’une cotisation annuelle 
de 10 $ pour couvrir les frais d'administration, des avan­
tages et services exclusivement réservés aux membres.

Ceux-ci ressemblent à ce que l’on retrouve ailleurs: ta­
rif spécial, hébergement gratuit du conjoint, appels lo­
caux gratuits, garantie d’une chambre non-fumeur, ga­
rantie du type de lit demandé, services d’inscription et de 
départ accélérés et automatiques, heures de départ diffé­
rées, livraison d’un journal gratuit à la chambre le matin, 
service de réservation express grâce à une ligne de télé­
phone sans frais, escomptes de 20 à 50 % consentis par 
un certain nombre de partenaires commerciaux 
(location de voitures Budget, Via Rail, etc.). Si 
l’adhérent n’obtient pas une chambre corres­
pondant à ses attentes, il a droit à une nuit gra­
tuite.

Comme bien d’autres programmes ana­
logues, le Club Choice fut conçu et planifié à 
l’aide de sondages et d’enquêtes auprès de 
clients habituels. Ces derniers ont donc été invi­
tés à identifier et classer par ordre d’importance 
les «privilèges pouvant rendre leurs séjours 
plus agréables et accroître leur satisfaction».
Dans le jargon du métier, ce procédé relève ♦ 
d’une approche «bottoms up» ou dit de la pyra­
mide inversée.

Pour célébrer ce premier anniversaire, le groupe hôte­
lier s’est lancé dans une campagne de promotion asso­
ciant ses différents partenaires commerciaux, opération 
qui permet à chacun d’amplifier l’effet de diffusion de ses 
produits. Le Club Choice offre également à ses 
membres, pendant ce mois de célébrations, la possibilité 
de profiter d’un surclassement, c’est-à-dire d’obtenir une 
chambre de catégorie supérieure sans frais supplémen­
taires.

Tout cela, on le voit, n’est pas très original. Sauf que... 
Choice Hotels a inséré dans sa campagne de promo­

tion un nouvel ingrédient, le «certificat de reconnaissan­
ce des employés». Les adhérents au Club Choice peu­
vent utiliser ce certificat pour «récompenser les em­
ployés qui leur ont procuré un service supérieur». La ré­
compense n’est cependant pas immédiate car, comme le 
précise Choice Hotels, ces employés «courront la chance 
de gagner des prix» (dont la nature et la valeur ne sont 
pas révélées).

Quoi qu’il en soit, le procédé est habile puisqu’il asso­
cie clients et employés. Dans les entreprises vouées à 
l’hébergement, le sendee à la clientèle est le fer de lance. 
Mais motiver le personnel à faire en sorte que le client 
ait toujours raison et qu’il soit toujours pleinement satis­
fait est un exercice ardu et quotidien, qu’il faut sans ces­
se recommencer.

Procurer ainsi aux employés des récompenses, au sur­
croît par l’intermédiaire de ce premier juge qu’est le 
client, s’avère fort habile. Il y a là une incitation évident à 
redoubler d’efforts parce que l’effet — bénéfique — de 
retour peut être personnel et immédiat.

Le client lui-même y trouve son profit. On lui donne un 
pouvoir supplémentaire qui peut s’avérer plus efficace à 
long terme que le traditionnel pourboire et lui assurer un 
service encore davantage personnalisé et attentif.

Dans tout cela, c’est bien sûr le groupe hôtelier qui a 
les chances d’en tirer les meilleurs bénéfices: un person­
nel plus motivé, une clientèle plus satisfaite et un acha­
landage plus élevé. N’est-ce pas le but de tout program­
me de fidélité?

No r an a ai d 
Cazelais

PHILIPPE PONS
LE MONDE

Tokyo — Une caméra de la chaîne 
nationale de télévision NHK est 
iiN.iiirr en permanence face à un pe­

tit podium, devant une large cloison 
vitrée qui offre une vision panora­
mique de la salle des changes. Dès 
que le cours du yen fluctue de 
quelques points, un journaliste se 
plante devant cette cloison vitrée |xmr 
faire son commentaire tandis que, 
derrière lui, s’affairent les cambistes.

La salle des changes de la Banque 
de Tokyo est le point de référence 
du marché des changes dans la capi­
tale japonaise. Quand la Banque de 
Tokyo «est sur le marché», en 
d’autres termes qu’elle ne traite plus 
le courant quotidien des flux mais 
qu’elle s’active, personne, dans la 
profession, n’est indifférent: quelque 
chose est en train de se passer. Plus 
de 15 % des activités de change des 
entreprises japonaises passent par la 
Banque de Tokyo.

En fusionnant avec la banque Mit­
subishi, le 1" avril prochain, pour de­
venir la première banque du monde 
par la taille et la capitalisation, le nou­
vel établissement traitera plus de 20 % 
du total des opérations de change au 
Japon. La Banque de Tokyo doit cette 
place privilégiée à une longue histoi­

re: héritière de la Yokohama Specie 
Bank, établie en 1880, spécialisée 
dans le financement, du commerce 
extérieur du nouvel Etat né de la ré­
forme de Meiji (1868), elle devint en 
1953 l’organisme bancaire ayant voca­
tion internationale par excellence et 
conformément à une loi spéciale. Un 
monopole de fait, dont elle jouira jus­
qu’au début des années 80.

L’éclatement de la «bulle financiè­
re» de la fin des années 80 a considé­
rablement réduit le volume des tran­
sactions sur le marché des changes 
de Tokyo: de 40 % depuis le record 
de septembre 1990. Tokyo pouvait 
donner une tendance au marché 
lorsque les entreprises nippones, dé­
plaçant d’énormes liquidités, spécu­
laient à tout va. Aujourd’hui, les in­
vestisseurs institutionnels nippons 
ont liquidé leurs positions et le rôle 
directeur revient à New York ou à 
IvOndres, qui donnent le ton des arbi­
trages yen-dollar. Le volume moyen 
des transactions opérées chaque 
jour par la Banque de Tokyo est tom­
bé à 2 ou 3 milliards de dollars.

Le déclin relatif de la place finan­
cière de Tokyo a entraîné, depuis 
trois ans, un transfert partiel des acti­
vités vers Hongkong et Singapour. 
La plupart des banques étrangères 
ont diminué le nombre de leurs cam­
bistes à Tokyo. Comme ses homo­

logues japonaises, la Banque de To­
kyo se défend d’avoir procédé à de 
tels transferts, mais elle a étoffé ses 
bureaux dans ces deux villes. Les 
fluctuations violentes du marché au 
cours de l’année écoulée semblent 
avoir enrayé ce «déclin» de Toky : il 
faudra un début de reprise de l’éco­
nomie |M)ur que se manifeste une re­
vitalisation substantielle de l'activité.

Dos clients européens
L’ordre de bataille de la salle des 

changes de la Banque de Tokyo té­
moigne de l'importance grandissan­
te de l’Asie. Dans ses deux ailes 
change et trésorerie, qui occupent 
tout le sixième étage de l’annexe de 
la banque dans le quartier des af­
faires de Nihonbashi, elle regroupe 
quelquel35 cambistes. Dans la salle 
des changes, un desk est orné d’un 
faisceau de drapeaux asiatiques. La 
Banque de Tokyo, la première à 
s’être lancée sur le marché interban­
caire asiatique, cote chaque jour 34 
monnaies dont la moitié sont celles 
d’Etats du Pacifique.

Une orientation qui reflète le mou­
vement global de capitaux (investis­
sements, délocalisation) des indus­
triels japonais. L’expertise et la répu­
tation de la Banque de Tokyo, conju­
guées à cette nouvelle présence, lui 
attirent aussi des clients européens.

Di masse des capitaux qu’elle traite 
ne peut manquer d'avoir un impact 
sur les marchés régionaux. Une in­
ternationalisation de fait du yen dans 
la région les détenteurs de réserves 
de devises y sont contraints d'ajuster 
leur portefeuille, même si Tokyo 
maintient que le dollar reste la devi­
se internationale par définition ac­
centuera cette influence.

Par sa position sur la place finan­
cière nippone, la Banque de Tokyo 
passe pour être le «haut-parleur» par 
lequel la Banque centrale située de 
l’autre côté de la rue fait passer des 
messages au marché. «Nous 
sommes d’abord une banque com­
merciale qui cherche à servir ses 
clients et en même temps à "se cou­
vrir" sur le marché; aussi est-il erro­
né de penser que notre activité reflè­
te la politique de la banque centrale, 
affirme Tetsushi Yoshida. directeur 
adjoint du service des changes. La 
Banque centrale a souvent intérêt à 
choisir une banque ayant moins de 
capacité d’absorption des positions 
que nous pour donner plus d’impact 
à son intervention.»

Centre de pouvoir, la salle des 
changes de la Banque de Tokyo le 
reste assurément. Mais ce géant à 
la puissance latente considérable, 
pour l’instant, paraît somnoler, un 
œil ouvert.

Ted Turner reste obsédé par CBS, sa dernière 
chance d’obtenir un grand réseau de télé

JEAN-LOUIS SANTINI
AGENCE FRANCE-PRESSE

\XTashington — Ted Turner, fon- 
V V dateur et patron du groupe de 

télévision par câble TBS, frappe à 
toutes les portes pour mobiliser les 
financements qui pourraient lui per­
mettre de gagner la bataille pour le 
rachat de CBS, le troisième réseau 
télévisé américain.

M. Turner, qui a lancé CNN, la cé­
lèbre chaîne d’information télévisée 
en continue, ne cesse de répéter 
qu’une petite poignée de géants 
contrôleront dans les toutes pro­
chaines années l’énorme marché du 
média télévisuel. Et il entend bien 
être l’un d’eux, un rêve qu’il caresse 
depuis longtemps. M. Turner avait 
déjà fait une brève tentative pour ra­
cheter CBS en 1985.

Mais les événements se sont pré­
cipités ces dernières semaines, expli­
quant la frénésie des efforts dé­
ployés pour s’emparer de l’un des 
trois grands réseaux américains. 
Walt Disney, le premier groupe 
mondial de loisirs, a racheté Capital 
Cities/ABC — le numéro un en 
termes d’audience — pour 19 mil­
liards $ US en juillet dernier et Wes­
tinghouse Electric, a fait une offre de 
5,4 milliards $ US sur CBS encore

examinée par les actionnaires. 
Quant au groupe General Electric, il 
a clairement indiqué son intention 
de garder NBC. Enfin, Fox, le ré­
seau de Rupert Murdoch, continue à 
gagner du terrain, avec l’ambition af­
fichée de se hisser dans les trois pre­
miers rangs américain.

Seul CBS pourrait encore être à la 
portée de Ted Turner si celui ci est 
en mesure de lever les fonds néces­
saires pour faire, sans attendre, une 
contre-offre.

M. Turner a tout d’abord recher­
ché une alliance avec Microsoft, le 
premier éditeur mondial de logiciels 
avec lequel il discuterait d’un inves­
tissement de 1 milliard $ US pour 
former une société conjointe, selon 
des sources proches des discussions 
citées ces derniers jours dans plu­
sieurs quotidiens américains.

Cette société exploiterait les pro­
grammes de TBS (Turner Broadcas­
ting System) ainsi que son importan­
te filmothèque pour concevoir et 
commercialiser des produits multi­
média allant des CD-ROM aux ser­
vices de télévision interactive.

Mais le tout puissant patron de 
Microsoft Bill Gates, a clairement 
laissé entendre jeudi qu’un éventuel 
investissement dans TBS ne viserait 
pas à l’acquisition d’un réseau de té­

lévision mais à développer les activi­
tés interactives.

Ted Turner a également invité le 
géant français de la communication, 
Havas a s’associer à sa tentative de 
rachat de CBS. Un porte-parole de 
Havas a confirmé hier une 
rencontre entre les deux 
hommes en juillet ainsi 
qu’une «proposition» de M.
Turner à Havas tout en affir­
mant en ignorer la nature.

Pour sa part, le New York 
Times a rapporté dans son 
édition de jeudi que le grou­
pe français pourrait envisa­
ger de joindre ses forces 
avec Turner pour la reprise 
de CBS en apportant 1 mil­
liard $ US.

Ted Turner, avait aussi 
envisagé d’acquérir le distributeur 
de programmes télévisés King 
World Productions, un rachat auquel 
il a dû renoncer le 22 août et qui était 
considéré comme un prélude à celui 
d’un grand réseau de télévision.

Mais si le conseil d’administration 
de TBS s’est opposé à cette acquisi­
tion, il a toutefois laissé la porte ou­
verte à M. Turner pour trouver 
d’autres moyens de prendre le 
contrôle d’un grand réseau, selon 
des sources proches de la société.

Seul CBS 

semble à la 

portée de 

Turner, s’il 
peut déposer 

une
contre-offre

Le changement de tactique reflé­
terait un retournement de Time 
Warner, géant des médias et princi­
pal actionnaire de TBS avec 18 % du 
capital, qui bloquait jusque là le ra­
chat d’un réseau de télévision, a-t-on 

également indiqué de 
mêmes sources.

Time Warner, qui s’ef­
force de payer une dette de 
15 milliards $ US, hésitait à 
soutenir une OPA sur CBS 
de peur qu’à Tissue d’une 
telle bataille TBS ne soit 
plus en mesure de lui ra­
cheter sa participation au 
prix souhaité. Time War­
ner serait désormais 
convaincu que le rachat de 
CBS par Turner serait au 
contraire un bon moyen de 

valoriser sa participation dans TBS, 
indique-t-on dans les milieux spécia­
lisés. Time Warner continue néan­
moins à demander à Turner de s’en­
gager à lui racheter sa participation 
dans TBS à un prix fixé.

Plusieurs analystes soulignent de 
leur côté qu’une surenchère pour 
CBS pourrait être périlleuse pour 
TBS et Westhinghouse. Ils estiment 
que les 83 $ US par action offerts par 
ce dernier sont déjà trop élevés par 
rapport à la valeur des actifs de CBS.

DEVISES ÉTRANGÈRES 
(EN DOLLARS CANADIENS)

Afrique du Sud (rand) 0,3968
Allemagne (mark) 0,9137
Australie (dollar) 1,0333
Barbade (dollar) 0,7054
Belgique (franc) 0,045545
Bermudes (dollar) 1,3757
Brésil (real) 1,5382
Caraïbes (dollar) 0,5215
Chine (renminbi) 0,1698
Espagne (peseta) 0,01110
États-Unis (dollar) 1,3450
Europe (ECU) 1,7805
France (franc) 0,2649
Grèce (drachme) 0,00603
Hong Kong (dollar) 0,1794
Indonésie (rupiah) 0,000628
Italie (lire) 0,000863
Jamaïque (dollar) 0,0437
Japon (yen) 0,01390
Mexique (peso) 0,2453
Pays-Bas (florin) 0,8387
Portugal (escudo) 0,00918
Royaume-Uni (livre) 2,0854
Russie (rouble) 0,000317
Singapour (dollar) 0,9809
Suisse (franc) 1,1370
Taïwan (dollar) 0,05137
Venezuela (bolivar) 0,008253

SOURCE BANQUE DE MONTRÉAL

CARRIERES ET PROFESSIONS
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et vendred s
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nelus vement.

ne association 
professionnelle oeuvrant 

' dans la constmctlon 
r' est à la recherche d'un-e 

conseiller-ère en 
communications 
expérimenté-e.

Nature du travail 
• Rédaction technique et 

juridique
» Relations avec les médias

Poste permanent, 
environnement stimulant.

Envoyer CV et copies de texte 
avant le 31 août 17 h à :

Dossier 1551
L2 Devoir

2050, De bleury, 9e étage 
Montréal (Qc)

H3A 3M9

société éditrice de Femmes Plus, L’Essentiel, 
et de plusieurs autres magazines de prestige

CORRECTEUR(TRICE )-RÉVISEUR(E )
Sous la direction de la rédactrice en chef, vous verrez à:

• rédaction de cours textes;
• révision de l’ensemble du magazine;
• correction d’épreuves.

Afin de vous qualifier à ce poste, vous devez posséder un diplôme en lettres ou en 
communications, ou expérience équivalente.
N’hésitez plus et faites parvenir votre curriculum vitae avant le 6 septembre 1995, à:
Publicor, a/s Nicole Bourgeault, Directrice des ressources humaines, 7, chemin Bates, 
Outremont (Québec) H2V 1A6.
Prière de ne pas téléphoner. Entreprise souscrivant à un programme d’équité en matière d’emploi.

ervcV-eA/r:
Vos dons 

nous vont 
droit au 
coeur!
Assodation 

l québécoise 
pour les enfants 

malades du coeur 

3035. chemin de la 
Côte Ste-Catherine 
Montréal (Québec) 

H3T1C4
(514) EN COEUR

K
La Compagnie

Chouinard
est à la recherche 

d’un(e) directeur (trice) général(e)
La personne recherchée doit être 
bilingue et aura pour mandat de:
o gérer le personnel et le budget de la Compagnie; 
o assurer les relations avec tous les partenaires publics et privés; 
o conduire tous les projets de la Compagnie en matière de 

coproduction et de diffusion notamment; 
o assurer le développement de la Compagnie, en particulier au 

niveau du financement et au plan de la diffusion à l’échelle 
internationale, nationale et locale.

Le candidat ou la candidate doit faire parvenir son curriculum vitae 
au plus tard le 6 septembre 1995, aux soins de la Compagnie Marie 
Chouinard, par courrier au 3981, boul. Saint-Laurent, suite 715, 
Montréal, H2W 1Y5 ou par télécopieur au (514) 843-7616.

La Société des musées québécois est à la recherche d’une ou d’un

DIRECTRICE/DIRECTEUR
En étroite collaboration avec le Conseil d’administration élu par 
les membres de la Société des musées québécois regroupant les 
représentants d’institutions muséales et des muséologues, la 
direction générale gère les ressources financières, humaines et 
mobilières de la Société, à son siège social à Montréal. Cette 
gestion se fait dans le respect d’un plan d’action, des priorités et des 
objectifs fixés par le Conseil d’administration.
La personne recherchée doit posséder un diplôme universitaire de 
1" ou de 2e cycle dans un des domaines reliés aux musées. La 
personne doit également avoir à son actif une expérience 
professionnelle d’au moins 7 ans dont 3 années minimum ont été 
consacrées à la gestion de ressources financières de plus de 
200 000$ et à la gestion des ressources humaines d'au moins 3 
employés. Elle doit être bilingue. Elle doit avoir un bon sens 
politique, du jugement et une aptitude certaine dans la résolution 
de problèmes complexes d’ordre politique, financier ou humain. 
Une connaissance du réseau muséal serait un atout.

Salaire; de 44 000 $ à 48 000 $, selon l’expérience.

Les personnes intéressées doivent soumettre leur curriculum vitae 
et une courte lettre de présentation signifiant leur intérêt, au plus 
tard le 20 septembre, 16 h 30, à l’adresse suivante:

Monsieur François Lachapelle, président
Comité de sélection
Société des musées québécois
C.P. 8888, succursale Centre-Ville, L’QAM
Montréal, H3C 3P8
Télécopieur: 514-987-3379

:

Université 
de Montréal

Professeure ou professeur 
en traduction
Le Département de linguistique et 
de traduction de la Faculté des arts 
et des sciences recherche une profes­
seur ou un professeur de niveau 
adjoint en traduction.

Enseignement aux trois cycles, avec 
encadrement des étudiants aux 
cycles supérieurs.
Exigences

Doctorat obtenu ou sur le point 
d’être obtenu et expérience de 
l’enseignement de la traduction. 
Expérience de la traduction générale 
du français vers l’anglais et dans au 
moins un des domaines suivants : 
traduction commerciale, traduction 
juridique, traduction technique. 
Recherche et publications.
Traitement

Selon la convention collective. 

Le 1er juin 1996.
Les personnes intéressées doivent 
faire parvenir leur curriculum vitæ, 
trois lettres de recommandation et 
des copies de leurs publications 
récentes avant le 30 novembre 
1995 à :
M. Jean-Claude Gémar, directeur 
Département de linguistique et de 
traduction
Université de Montréal
C.P. 6128, succursale Centre-ville
Montréal (Québec), H3C 3J7
Conformément aux exigences présentés en 
matière 0 immigration au Canada, cette annonce 
s'adresse en priorité aux citoyens canadiens et 
aux residents permanents. L Université souscrit 
i un programme d'accès i l égalité en emploi 
pour les femmes

(0590)
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TEL.: 985-3344 ,\ V | S PUBLICS FAX: 9 8 5 - 3 3 4 0

AVIS PUBLICS
HEURES DE TOMBÉE

Les réservations doivent être faites 
avant 16h00 pour publication 

deux (2) jours plus tard.

Publications du lundi: 
Réservations avant 12 h 00 le vendredi

Publications du mardi: 
Réservations avant 16 h 00 le vendredi

Tel.: 985-3344 Fax: 985-3340
CANADA. PROVINCE DE 0UEBEC. 
DISTRICT DE TERREBONNE COUR 
DU QUEBEC NO 700-02-001205-946 
LES CONCEPTS TECHNAFORME 
INC . Parti* demandeieiio -VS- 
CHANTAL LUTFY, Paito d«lao()eie$s« 
AVIS PUBLIC EST PAR LA PRESENTE 
donné qua le» alleti mobiliers de la 
partie défenderesse, saisit en celle 
cause, seront vendus au 315. ROLAND- 
DURAND. A ROSEMERE Le 7 
SEPTEMBRE 1995. A tOhOO de I avant- 
midi, savoir t T V. couleur 20" Zenith; t 
vidéo VHS JVC; t chaîne stéréo et acc ; 
t lour micro-ondes Sansung blanc. 
LESQUELS EFFETS seront vendus 
pour argent comptant au plus ojjrant et 
dernier enchérisseur OONNÊ A St- 
Jérbme. ce 25 août 1995 ERIC 
IATRAVERSE, HUISSIER DE 
JUSTICE. FILION A ASSOCIES

rtiony. 
tel (iJérôme. Ouebec. J7Y 201 Tél: (514) 

436-8282. Fa>: (514)436-6634

CANADA, PROVINCE DE QUÉBEC. 
DISTRICT DE TERREBONNE COUR 
MUNICIPALE NO 2-000852.2-000631 
PERCEPTEUR DES AMENDES VILLE 
DE STE-ADELE. Pâme demanderesse, 
-VS- GUY MORIN Partie défenderesse 
AVIS PUBLIC EST PAR U PRESENTE 
donné que les allais mobiliers de la 
partie délenderesse. saisis en celle 
cause, seront vendus au 240, lie 
AVENUE, A TERREBONNE Le 9 
SEPTEMBRE 1995, à tOhOO de l avant- 
midi, savoir: 1 T V couleur 2T Sanyo; 1 
vidéo VHS Hitachi; t meuble audio- 
vidéo. LESQUELS EFFETS seront 
vendus pour argent comptant au plus

Ville cfOutremortt

RÉHABILITATION DU 
THÉÂTRE D’OUTREMONT 

STRUCTURE DU PARTERRE ET BALCON 
LOT #6

APPEL D OFFRES
Des soumissions sous enveloppe scellée et pré­
adressée à l'attention du soussigné seront reçues 
jusqu’au mercredi 13 septembre 1995 à 
13 heures afin d’y être publiquement ouvertes. 
Essentiellement, le contrat consiste en la 
construction d’une charpente métalique et des 
éléments de béton pour supporter les sièges, pour 
la réhabilitation du théâtre Outremont, situé aux 
1240-1248, avenue Bernard à Outremont.
Ne seront prises en considération que les 
soumissions préparées sur les formulaires fournis 
par les professionnels. Ces formulaires, de même 
que les plans et devis du projet, pourront être 
obtenus à compter de maintenant à l'hôtel de ville 
d’Outremont situé au 543, chemin de la Côte- 
Sainte-Catherine à Outremont, Québec H2V 4R2, 
moyennant un dépôt non-remboursable de 
cinquante (50,00$) dollars. Le paiement des 
documents de soumission devra être effectué 
sous forme d'argent comptant ou de chèque visé 
fait à l’ordre de «Le Consortium Soprin Socon

, Inc».
Une visite obligatoire organisée par les 
professionnels, est prévue pour tous les 
soumissionnaires le 31 août à 9 heures. Les 
intéressés devront se présenter devant le théâtre 
Outremont au 1248, avenue Bernard à Outremont. 
Chaque soumission devra également être 
accompagnée d’un chèque visé, tiré sur une 
banque à charte canadienne ou une caisse 
populaire et fait à l’ordre de la Ville d'Outremont, 
d’une somme d'au moins dix pour-cent (10%) du 
montant total de la soumission ou d’un 
cautionnement de soumission équivalent, valide 
pour une durée de cent cinquante jours (150) de 
calendrier consécutifs à la date d'ouverture des 
soumissions.

; Chaque soumission devra également être 
accompagnée d’une lettre d’engagement d'une 
compagnie d’assurance certifiant que les 
cautionnement (autres que les cautionnement de 
soumission) requis dans les «Documents de 
soumission» seront accordés au soumissionnaire 
advenant le cas où. ce dernier devenait 
l’adjudicataire du contrat.
La ville ne s’engage à accepter ni la plus basse, ni 
aucune des soumissions reçues, sans obligation 
ni frais d’aucune sorte envers le ou les 
soumissionaires.
Ces travaux font l'objet d’une aide financière dans 
le cadre du programme «Travaux d’infrastructure 
Canada-Québec».
Donné à Outremont, ce vingt-huitième jour du 
mois d'août mil neuf cent quatre-vingt-quinze.
Le greffier de la ville,
Mario Gerbeau, o.m.a.
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HORIZONTALEMENT

1- Témoignage de sym­
pathie.

2- Passé récent. — 
Contraire.

3- Qui conduit l’air 
(Bot.). — Armée.

4- Végétation. — Céans.
5- Préfixe signifiant 

(hors). — Masse de 
métal coulé. — Pos­
sédé.

6- Tranquille. — 
Usages.

7- Règle. — Identique.
8- Succession de 

marches. — Feu.
9- Petit maillet. — Insec­

te des eaux.
10- Mille deux. — Embou­

chure d’un fleuve.
11- Halo. — Particule 

subatomique.
12- Séparation d’élé­

ments d’un mot. — 
Revient chez soi.

VERTICALEMENT

1- Femelle du chameau.

2-

3-

4-

7-
8-

9-

10- 
11- 

12-

— Poteau.
Oiseau. — Métal. 
Tendon. — Tueur à 
gages.
Porte-foret des horlo­
gers. — Bradype. — 
Carte.
Mercuriale annuelle. 
Pièce de bois servant 
de liaison. — Sama­
rium.
Enrôler.
Prière. — Coûteuse. 
Néon. — En outre. — 
Oiseau gallinacé. 
Crochet. — Mort.
Il porte les roues. 
Plateau. — Elle prête 
à un taux excessif.

Solution de samedi
12 3 4 5 » 7 % 9 IQ II H
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otfrant et dmm enchénssaw DONNE 
A SI Jérôme, ce 25 août 1995 ERIC 
LATRAVERSE, HUISSIER QE 
JUSTICE FILION i ASSOCIES 
HUISSIERS, 110 de Martigny. SI- 
Jérôme. Québec, J7Y 2G1 Tél (514) 
4368282. Fu (5)4)4366634

PRENEZ AVIS que MAROUF 
AY0UB domicilié 8 10120 Place 
Meilleur, app 1 i Montréal 
présentera au Directeur de l'état civil 
une demande pour changer son nom 
en celui de DANIEL AYOUB 
MONTRÉAL, ce 17 août 1995 
MAROUFAYOUB

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE JOLIETTE 
NO: 705-02-000139-956 

COUR DU QUÉBEC 

(Chambre Civile) 
MUNICIPALITÉ DE CHERTSEY

Partie demanderesse

-c-
PIERRE LANGEVIN

Partie délenderesse
ORDONNANCE DE 
COMPARAITRE

Le détendeur, PIERRE LANGEVIN. 
est, par les présentes requis de 
comparaître, dans un délai de trente 
(30) jours de cette publication, 
personnellement ou par l'entremise 
de ses procureurs.
Une copie du BREF 
D'ASSIGNATION el de la 
DÉCLARATION ont été laissés au 
greffe de la Cour du Québec du 
district de Joliette, a son intention sis 
au 200, rue Saint-Marc à Joliette 
De plus. PRENEZ AVIS qu'à défaut 
prar vous de signifier ou déposer 
voire comparution ou contestation 
dans lesdits délais, le demandeur 
procédera à obtenir contre vous un 
jugement par défaut conforme aux 
conclusions qu'il sollicite.
VEUILLEZ AGIR EN

CONSÉQUENCE 
Joliette, le 16 août 1995 

Le Juge (ou Greffier) de la Cour du 
Québec

PRÉVOST, AUCLAIR, FORTIN 4 
D'AOUST
a/s Me Annie Charron 
55, Castonguay 
Bureau 400 
St-Jérôme, Qc
J7Y 2H9, Tel: (514)436-8244 
Procureur de la demanderesse.

GENERAL AMERICAN. 
COMPAGNIE DE RÉASSURANCE- 

VIE DU CANADA 
AVIS DE CHANGEMENT DE 
DÉNOMINATION SOCIALE 

AVIS est par les présentes donné, 
conformément à l'article 224 de la Loi 
sur les sociétés d'assurance, de 
l'intention de General American, 
Compagnie de réassurance-vie du 
Canada de demander au Ministre des 
Finances de changer sa

Avis public

m
Service du greffe
Usage conditionnel

AVIS PUBLIC est donné que le 
comité exécutif de la Ville de
Montréal, à sa séance prévue pour 
le 13 septembre 1995 à 10h, sera 
saisi d'une demande pour l’exercice 
d’un usage conditionnel 
relativement à la propriété sise au
5895, boulevard Gouin Ouest.

formuler des commentaires au 
comité exécutif relativement à cette 
demande doit le faire par écrit au 
plus tard le 7 septembre 1995, à 
l’attention du greffier, bureau R-005, 
hôtel de ville, 275, Notre-Dame Est, 
Montréal, H2Y 1C6.

Cette autorisation permettrait 
d’occuper, à des fins de lieu de 
culte, le rez-de-chaussée de l’édifice 
situé au 5895, boulevard Gouin
Ouest, selon les dispositions du
Règlement d’urbanisme (R.R.V.M., 
c.U-1). Montréal, le 28 août 1995

Conformément au règlement ci- 
dessus, tout intéressé qui désire

Le greffier,
Léon Laberge

Appel d'offres

Ville de Montréal
Service du Génie

Des soumissions seront reçues, 
avant 14 heures à la date indiquée 
ci-dessous, au Service du greffe de 
la Ville de Montréal, 275, rue Notre- 
Dame Est, bureau R-005, Montréal 
(Québec), H2Y 1C6 pour:

SOUMISSION 8230 
DATE D'OUVERTURE:
13 SEPTEMBRE 1995
Reconstitution d'une conduite d'eau 
secondaire dans la rue de Montigny, 
de la rue de la Rousselière à la 56e 
Avenue.
(soumission simple)

SOUMISSION 8231 
DATE D'OUVERTURE:
13 SEPTEMBRE 1995
Reconstruction d'un égout combiné 
et de services d'eau dans le boule­
vard St-Laurent et la rue Guy - 
Groupe 18
(soumission groupe)

Module génie civil 
700, rue St-Antoine Est, 
bureau 1.440 (872-3282/3281)

Les personnes intéressées peuvent 
se procurer les documents relatifs à 
cet appel d'offres, contre un dépôt

non remboursable au montant de 
61,00$ (soumission simple) et/ou 
97,00$ (soumission groupe) T.T.C., 
en argent comptant ou chèque visé 
à l'ordre de la Ville de Montréal, à 
compter du 28 août 1995.

Pour être considérée, toute soumis­
sion devra être présentée sur les 
formulaires spécialement préparés 
à cette fin dans une enveloppe clai­
rement identifiée fournie par la ville 
à cet effet.

Les soumissions reçues seront ou­
vertes publiquement, au bureau R- 
005 au rez-de-chaussée de l'Hôtel de 
Ville, immédiatement après l'expira­
tion du délai pour leur présentation.

La Ville de Montréal ne s'engage à 
accepter ni la plus bass, ni aucune 
des soumissions reçues et n'assu­
me aucune obligation de quelque 
nature que ce soit envers le ou les 
soumissionnaires.

Montréal, le 28 août 1995

Le greffier,
Léon Laberge

Q^&ec Appel d’offres
pour 14 h, heure de Montréal

ATN.56656.A

le mardi 12 septembre 1995 

LG-3, LG-4, LA-1, LA-2 et Brisay

Services d'entretien sanitaire de 
chambres pour les résidences *t les 
bâtiments administratifs

Admissibilité : Principal place d’affaires au 
Québec

Garantie de soumission : 10 % du 
montant total

Envergure : 6 OOO OOO S 

Prix du d.a.o.:25 $

Séance d'information obligatoire : 
le 6 et 7 septembre 1995

Le fait de ne pas assister à la séance 
d'information entraînera le refus de la 
soumission à l'ouverture des plis.

Veuillez réserver votre place au plus tard 
le 1er septembre à 12h00, pour l'avion et 
un représentant par soumissionnaire sera 
accepté.

DSU.50012.F

le mardi 19 septembre 1995

Services de location de différentes 
capacités da génératrices requis sur 
Tile de Montréal
Admissibilité : Place d'affaires au Québec

Garantie de soumission : 10 % du 
montant total

BCS.55032

le mardi 19 septembre 1995

Fourniture da 2 convertisseurs de 
longueur d'onde optique de 1275NM 
A1575NM
Admissibilité : Place d’affaires au Québec 

Garantie de soumission : 10 %

Prix du d.a.o.:25 $

Pour renseignements par télécopieur : 
(514)840-4784

|CMQ.54410.A

le mardi 3 octobre 1995

Centrale Manic-2 
Comté de Saguenay

Construction d'un bâtiment de service 
au dévarsoir et aménagement de 
divers locaux dans les joints évidés
Admissibilité : Principal place d’affaires au 
Québec

Garantie de soumission : 10 % du 
montant total

Envergure : 1 500 OOO $

Prixdud.a.o.: 125 $

Avis important

Une séance d'information sera tenue le 
13 septembre 199S à 13hOO à la Centrale 
Manlc-2.

Prix du d.a.o.:25 $

Pour renseignements par télécopieur : 
(514) 840-4784

Le montant du document d’appel d’offres (da.o.) est non remboursable et doit être 
payé sous forme de chèque ou de mandat â l'ordre d'Hydro-Québec.

La garantie de soumission devra être sous forme de chèque visé, de cautionnement 
fourni par une compagnie d'assurance, de lettre de crédit irrévocable ou d’obligations au porteur.

L'intéressé a soumissionner doit fournir son numéro de téléphone et de télécopieur 
lors de sa demande de document d'appel d'offres.

Le document d’appel d'offres peut être consulté ou obtenu du lundi au vendredi de 
8 h â 16 h â l'endroit suivant :

Hydro-Québtc
Direction Acquisition
800, bout, de Maisonneuve est
2e étage, bureau 2-007
Montréal (Québec) H2L 4M8
Pour renselgnements:(S14) 840-4903

Ce document peut être également consulté aux 8 centres d’acquisition régionaux 
d'Hydro-Québec entre 8h et 12h et entre 13h et 16h.

Pour renseignements relatifs a la vente des documents :Tétéphone (514) 840-4903

dénomination sociale pour RGA 
Compagnie de réassuranca-vie du 
Canada et sa version anglaise RGA 
Lile Reinsurance Company ol 
Canada
Montréal. 5 juillet 1995.

LAVERY, de BILLY 
Procureurs de General American. 

Compagnie de réassurance-vie du 
Canada.

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC

DISTRICT DE JOLIETTE 
NO: 705-02-000188-953 

COUR DU QUÉBEC 

(Chambre Civile) 
MUNICIPALITÉ DE CHERTSEY

Partie demanderesse 
-c-

MICHEL RIERA
Partie délenderesse

ORDONNANCE DE 
COMPARAITRE

Le détendeur. MICHEL RIERA, est, 
par les présentes requis de

AMÉNAGEMENT EXTÉRIEUR 
DU CENTRE SPORTIF DE LACHENAIE 

DOSSIER L.A.C. 95-361

.ST1m

'lx/mnniy

SERVICE DES TRAVAUX PUBLICS

APPEL D’OFFRES
La ville de Lachenaie demande des soumissions pour des 
travaux d’aménagement extérieur du Centre sportif de 
Lachenaie.
L’entrepreneur devra posséder une licence d’entrepreneur 
en construction émise par la Régie des Entreprises en 
construction du Québec.

DOCUMENTS
Les documents de soumission seront disponibles du 28 août 
au 12 septembre 1995 au bureau du Service des travaux 
publics situé au 1051, rue Nationale à Lachenaie, 
moyennant un montant non remboursable de trente 
dollars (30,00$) en argent comptant ou en chèque 
certifié fait payable à l’ordre de la ville de Lachenaie. 
Après cette date, aucun document ne sera remis. Le présent 
document fait partie intégrante du cahier des charges.

EXIGENCES
La soumission devra être accompagnées d’un chèque 
certifié représentant un dépôt équivalent à dix pour cent 
(10%) du montant total de la soumission ou d’un 
cautionnement de soumission du même montant qui sera 
valide pour une période de quatre-vingt-dix (90) jours, d’une 
lettre d’intention émise par une compagnie d’assurance 
ceritifiant qu’elle émettra un cautionnement pour les 
obligations de l’entrepreneur pour gages, matériaux et 
service d’une valeur de cent pour cent (100%) du contrat 
dans chaque cas, ainsi qu’une attestation d’enregistrement 
auprès de la Commission de la santé et de la sécurité au 
travail.
De plus, l’adjudicataire devra produire, préalablement à 
l’obtention du paiement final et des retenues contractuelles 
effectuées, un certificat émanant de la Commission de la 
santé et de la sécurité au travail à l’effet qu’il est en règle 
auprès d’elle.
Seules les soumissions présentées sur les documents 
préparés par le Service des travaux publics seront 
acceptées. Les soumissions devront de plus être présentées 
dans les enveloppes prévues à cette fin et seront valides 
pour une période de quatre-vingt-dix (90) jours.
DATE DE RÉCEPTION
Les soumissions seront adressées à Me Judith Viens, 
Greffier, et devront être reçues à son bureau situé au 3060, 
Chemin St-Charles à Lachenaie, au plus tard à 10h00 le 12 
septembre 1995. Elles seront ouvertes publiquement dès la 
clôture des soumissions.
La Ville de Lachenaie ne s’engage à accepter ni la plus 
basse ni aucune des soumissions reçues. De plus, elle se 
réserve le droit d’accepter une soumission en tout ou en 
partie.
André St-Pierre, directeur 
Service des travaux publics

comparaître, dans un délai de trente 
(30) tours de cette publication, 
personnellement ou par l'entremise 
de ses procureurs
Une copie du BREF 
D'ASSIGNATION et de la 
DÉCLARATION ont été laissés au 
grelfe da la Cour du Ouébec du 
district de Joliette, à son intention sis 
au 200. me Saint-Marc à Joliette 
De plus, PRENEZ AVIS qu'a délaut 
prar vous de signifier ou déposer 
votre comparution ou contestation 
dans lesdits délais, le demandeur 
procédera a obtenir contre vous un 
lugement par défaut conforme aux 
conclusions qu'il sollicite.
VEUILLEZ AGIR EN 
CONSÉQUENCE 
Joliette. le 16 août 1995 

Le Juge (ou Greffier) de la Cour du 
Québec

PRÉVOST. AUCLAIR, FORTIN & 
D'AOUST
a/s Me Annie Charron 
55, Castonguay 
Bureau 400 
St-Jérôme, Oc
J7Y 2H9. Tel: (514)436-8244 
Procureur de la demanderesse.

AVIS
AVIS est par les présentes, donné 
que la compagnie 2545-2574 
OUÉBEC INC. demandera à 
l'Inspecteur général des Institutions 
financières la permission d'obtenir sa 
dissolution.
Montréal, lo 23 août 1995.

FELDMAN & SPINA 
Les procureurs de la compagnie.

VENTES 
EN JUSTICE

Conditions et 
renseignements

1. Les ventes judiciaires 
ont lieu aux adresses 
ci-dessous mention­
nées.

2. L'enchérisseur doit en 
payer le montant im­
médiatement et en 
argent comptant ou 
chèque visé.

3. Il est préférable de 
téléphoner au bureau 
de l’officier instrumen­
tant le matin de la 
vente en cas d'annu­
lation.

La Chambre 
des huissiers 

du Québec

OXFAM
QUÉBEC
(514)937-1614
2330, Notre-Dame O. 
Bureau 200, Montréal 
Québec H3J 2Y2

AVIS AUX CRÉANCIERS DE 
LA PREMIÈRE ASSEMBLÉE 

(ARTICLE 102)

DANS L’AFFAIRE DE LA 
FAILLITE DE:

TABAGIE DE LA 
PLACE INC.
Corporation légalement 
constituée selon la loi et 
ayant son siège social et 
sa principale place d'af­
faires à: Place Bonaven- 
ture, Montréal, Québec, 
H5A 1G7
Avis est par la présente 
donné que Tabagie de la 
Place Inc. a déposé une 
cession le 15 août 1995 
et que la première as­
semblée des créanciers 
sera tenue le 5 septem­
bre à 14h00 au:
BUREAU DU SÉQUES­
TRE OFFICIEL 
5, Place Ville-Marie, 
8e étage
Montréal (Québec)
et que, pour avoir le droit 
de voter, les créanciers 
doivent déposer entre 
nos mains avant ras­
semblée, les preuves de 
réclamation et , au be­
soin, les procurations.
DATÉ À ILE PERROT, 
Québec, ce 21e jour de 
août 1995.
PIERRE ROY & ASSOCIÉS INC. 
SYNDIC
10, Grand Boulevard 
île Perrot, Qc 
J7V 7P8
Tél.: (514)453-9857
Ligne Mtl: (514)497-9290 
Fax: (514) 453-2134

AVIS AUX CRÉANCIERS DE 
LA PREMIÈRE ASSEMBLÉE 

(ARTICLE 102)

DANS L'AFFAIRE DE LA 
FAILLITE DE:

LES CONCEPTS TECH­
NAFORME INC.
corporation légalement 
constituée selon la loi et 
ayant son siège social et 
sa principale place d'af­
faires au 755, Curé Boi- 
vin #7, Boisbriand, Qué­
bec.
Avis est par la présente 
donné que LES CON­
CEPTS TECHNAFOR­
ME INC a déposé une 
cession le 18 août 1995 
et que la première as­
semblée des créanciers 
sera tenue le 5 septem­
bre 1995 à 13h00 au
BUREAU DU SÉQUES­
TRE OFFICIEL 
5, Place Ville-Marie, 
8e étage
Montréal (Québec)
et que, pour avoir le droit 
de voter, les créanciers 
doivent déposer entre 
nos mains, avant ras­
semblée. les preuves de 
réclamation et, au be­
soin. les procurations.
DATÉ À ÎLE PERROT. 
Québec, ce 23e jour de 
août 1995.
PIERRE ROY â ASSOCIÉS INC. 
SYNDIC
10. Grand Boulevard 
Ile Perrot. 0c 
J7V7P8
Tél.: (514)453-9857
ligne Mtl: (514) 497-9290 
Fax: (514)453-2134

LA MÉTÉO D'ENVIROKNEMEKI CAN ADA
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Aujourd'hui Ce Soir Mardi Mercredi

15/2412/23min 15a» 24
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[venteux BROUILLARD PLUIE AVERSE ORAGE NEIGE VERGLAS

Temp ratures : MAX / MIN

vo — io/o \7
Goose Bay

3lanc Sablon

K Kuujjuarapik 
r" 14/7

■ 14/7 
La Grande IV

Sept-ïles

■ 16/10
îles de la Madeleine

Chibougamau 
21/9 ■ Rivière-du-Loup

P 20/820/8 ■ l

Chicoutimi f 
Québec

■ 20/10

Lever
6h11

Coucher
19h41

Val d'Or 23/11
Trois-Rivières

■ 22/11 
iherbrooke

Montréal

conditions max min
Iqaluit gn nuageux 9 3
Yellowknife prds nuageuses 10 5
Whitehorse nuageux 15 5
Vancouver avrses isolées 20 11
Victoria avrses isolées 20 10
Edmonton gn ensoleillé 20 7
Calgary ensoleillé 22 5
Saskatoon ensoleillé 25 10
Régina ensoleillé 25 11
Winnipeg ensoleillé 24 10
Thunder Bay ciel variable 23 10

Toronto gn ensoleillé 25 16
Ottawa ennuagement 23 14
Montréal ensoleillé 24 15
Québec ensoleillé 23 12
Fredericton ensoleille 22 9
Halifax gn ensoleillé 20 7
Charlottetown gn ensoleillé 19 7
St Jean(T.N.) avrses isolées 13 8

Destinations vacances É.-U.

Old Orchard 
23/12[•) Burlington 

IT 25/14

flrfy'Lako George 
25/15 .a Capo Cod

22/16

(•/Atlantic City 
7 24/20

I >ÎW
J 26/22
-Virginia Beach

')j = ft

Aujourd'hui Ce Soir Mardi Mercredi Jeudi

y,'Yn
min *|2 11/22ma» 23 ma* 21 10/22

Aujourd'hui Ce Soir Mardi Mercredi Jeudi

ii'yi'l
min *f4 ma* 22ma* 23 15/24

Dernier week-end avant la rentrée!
Météo-Vacances 1-900-451-4455

...la météo à la source
’Frais applicables__________________________________
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LE DEVOIR

LES SPORTS
Grand Prix de Belgique

Schumacher, encore
Match d’un seul coup sûr

Le capitaine Kirk remet 
les Éxpos sur la voie

RICHARD Ml LO
PRESSE CANADIENNE

Vive le capitaine Kirk! Travaillant 
vite et bien, Kirk Rueter (1-2) n’a 
donné qu’un coup sûr et un but sur 

balles hier pour mener les Expos à 
une victoire de 1-0 contre les Giants 
devant 27 491 personnes.

Malgré une maigre production de 
quatre coups sûrs, la troupe de Feli­
pe Alou a ainsi terminé son désas­
treux séjour à domicile (3-7) par une 
victoire. Premier lanceur des Expos 
à réussir un match complet d’un 
coup sûr depuis Ken Hill en 1992, 
Rueter n’a effectué que 93 lancers et 
il n’a fait face qu’à 28 frappeurs, un 
de plus que le minimum.

Grâce à lui, le match n’a duré 
qu’une heure et 54 minutes. Dans les 
ligues majeures, seul le match des 
Braves contre les Cards — avec Greg 
Maddux au monticule — a été de 
plus courte durée (1:50) cette saison.

Impliqué dans un duel contre 
Mark Leiter (9-8), un droitier qui af­
fichait un dossier de 6-1 à ses huit 
derniers départs, Rueter s’est impo­
sé du début à la fin même si ne lan­
çait qu’avec trois jours de repos. Il 
avait été rappelé des Lynx par mesu­
re d’urgence à cause de la suspen­
sion de quatre matchs imposée à 
Carlos Perez.

Kirk Manwaring a réussi le seul 
coup sûr des Giants en frappant un 
simple à la troisième. Robbie Thomp­
son a obtenu un but sur balles à la 
septième mais il a aussitôt été retiré 
quand Barry Bonds s’est commis 
dans un double-jeu en frappant un 
roulant au deuxième but. Le seul 
point du match a été non-mérité.

Utilisé dans la formation partante 
pour la première fois depuis le 18 
août, Tim Laker en a été la cause. 
Son agressivité lui a servi. Après 
avoir réussi un simple, il a profité de 
la somnolence du joueur de deuxiè­
me but Robbie Thompson pour mar- 

. quer du premier but à la suite d’un 
: àmorti-sacrifice de Rueter.

■ Voyant que le troisième coussin

Vi 7 -' • _________

était inoccupé, il a poursuivi sa cour­
se et le deuxième-but Thompson, 
qui couvrait le premier but, a effec­
tué un relais qui a échappé à l’atten­
tion du receveur Kirk Manwaring 
qui avait couru vers le troisième 
coussin en l’absence de Matt 
Williams.

Rueter avait battu les Giants 3-0 à 
ses débuts dans le baseball majeur 
en juillet 1993. Il n’avait alors donné 
que deux coups sûrs en huit 
manches et un tiers.

Aussi fort en neuvième qu’à la pre­
mière, Rueter a obtenu deux retraits 
sur des prises au bâton dans la der­
nière manche en réussissant son 
deuxième match complet dans les 
ligues majeures. Rondell White, qui 
a réussi deux des quatre coups sûrs 
des Expos, a mis fin au match en sai­
sissant un long ballon de Deion San­
ders au champ centre.

Le capitaine Kirk a enregistré sept 
retraits au bâton.

Le Rueter de 1993
Agréablement surpris par le jeune 

gaucher, Felipe Alou s’est empressé 
de dire qu’il ressemblait au Rueter 
d’il y a deux ans. Cédé aux Lynx en 
mai, il est revenu transformé de son 
séjour à Ottawa où il a remporté 10 
victoires. «Il avait un meilleur ryth­
me qu’au début de la saison et une 
grande précision avec sa rapide», a 
noté Alou.

«C’est la première fois que je ne 
lançais qu’avec trois jours de repos 
mais je n’étais pas fatigué à la fin. J’ai 
commencé à penser que je pourrais 
aller jusqu’au bout vers la quatrième 
manche, a souligné le jeune lanceur.

Après avoir été rétrogradé, Rueter 
s’est efforcé de retrouver la confian­
ce qu’il avait perdue. Il s’est rendu 
compte qu’il ne travaillait plus aussi 
vite qu’à sa première saison.

«Ça m’a pris un peu de temps 
pour m’acclimater à mon nouvel en­
vironnement. Il fallait que je me fa­
miliarise avec les instructeurs. Je di­
rais que j’ai retrouvé ma confiance 
au milieu de mon séjour à Ottawa.»

PIERRE I) ICA IR K
COLLABORATION SPÉCIALE

Parti de la 16' position sur la grille 
de départ, l’Allemand Michael 
Schumacher, champion du monde 

en titre, a réalisé le tour de force de 
décrocher la seizième victoire de sa 
carrière, hier, sur le circuit belge de 
Spa-Francorchamps.

Déterminé, ce Schumacher. Le 
week-end belge s’annonçait dur pour 
tous les pilotes, la météo ayant gâ­
ché les séances qualificatives de 
tous, à l’exception des pilotes Ferra­
ri. Partis très tôt — sur le sec — dès 
les premières secondes de l'ultime 
séance qualificative, les pilotes de la 
Scuderia ont subtilisé la première 
ligne de la grille de départ, leurs op­
posants n’ayant jamais eu la chance 
de leur faire la réplique sur une piste 
trempée. Ainsi retrouvait-on, excep­
tionnellement, loin sur la grille, les 
deux leaders du championnat, Schu­
macher et son poursuivant, le Britan­
nique Damon Hill, respectivement 
seizième et huitième. Si l’on estimait 
que les chances de Hill de monter 
sur le podium étaient malgré tout as­

sez bonnes, on accordait peu de 
chance à l'Allemand même de mar­
quer des points.

Mais l’abandon de plusieurs 
concurrents — dont les deux Ferrari
— allait contribuer à la fulgurante re­
montée de « Schum », tout autant 
d’ailleurs que sa détermination, sa 
maîtrise et... une série d’averses. Au 
16' tour (encore le seize !), Schuma­
cher prenait pour la première fois la 
commande de l’épreuve, profitant 
d’un arrêt au puits de Hill. Le Britan­
nique avait choisi de monter des 
pneus pluie, alors que son rival pre­
nait le pari de rester en piste avec 
des pneus lisses. De retour en piste, 
Hill rattrapait bientôt l’Allemand et 
l’adhérence nettement supérieure de 
sa monoplace aurait dû lui permettre 
de le doubler aisément. Mais Schu­
macher — qui avait, de son point de 
vue, le grand avantage d’être devant
— va défendre âprement sa position, 
fermant plusieurs fois la porte à un 
Damon Hill excédé. Dans ce duel, 
les roues de leurs voitures se sont 
même touchées. Finalement, Hill ne 
dépassera Schumacher que lorsque 
celui-ci commettra une petite faute

en freinant. Ainsi, au 19' tour. Hill oc­
cupe à nouveau la tête. Mais Schu­
macher le rattrape dès que cesse la 
pluie et reprend la position de com­
mande au 22* tour pour à nouveau la 
céder à Hill au 24'! Quelle course !

Schumacher reprendra la tête au 
25' tour mais pourra-t-il la conserver 
jusqu’à la fin de l’épreuve? Rien n’est 
moins sûr, puisque la voiture de sé­
curité rentre en piste au 29' tour 
pour neutraliser l’épreuve, les condi­
tions de piste étant excessivement 
dangereuses. Après quatre boucles 
au ralenti, l’écart entre les deux a to­
talement fondu, une petite seconde 
les séparant. La chance de l’Alle­
mand, c’est que, empressé de ressor­
tir des puits. Hill a excédé la limite 
de vitesse qui y est imposée et écope 
ainsi d’une pénalité de 10 secondes! 
Il reprendra la piste en troisième po­
sition, derrière Martin Brandie dont 
la Ligier roule depuis la mi-course 
sur des pneus pluie qui sont, à ce 
stade de l’épreuve, complètement 
dégradés. Hill lui ravit sa deuxième 
place dans le dernier tour. Lorsque 
s’agite le drapeau à damiers, Hill se 
trouve à près de 20 secondes de

Parcells, l’instructeur qui est en train 
de faire à la Nouvelle-Angleterre ce 
que Jimmy Johnson a fait à Dallas: 
transformer un club qui était la risée 
de tous (fiche de 2-14 il y a deux ans) 
en club champion. La deuxième a 
nom Drew Bledsoe, le quart qui 
dans dix ans malmènera les records 
que Marino aura détenus jusque là. 
Il doit pour le moment se concentrer 
à réduire son nombre d’intercep­
tions. Pour améliorer sa faible at­
taque au sol, Parcells a engagé le po­
lyvalent Dave Meggett (Giants) et le 
centre Jeff Dellenbach des Dolphins.

Indianapolis (8-8)
Après un quart-de-siècle à Miami, 

Don Shula détient toujours le record 
de victoires chez les... Colts. C’est 
dire combien l’histoire récente des 
Colts est peu reluisante. Mais il y a 
de l’espoir, gracieuseté de Marshall 
Faulk, un porteur de ballon que les 
moins jeunes comparent déjà à Ly- 
dell Mitchell et les plus vieux à Len­
ny Moore. Avec lui, l’attaque ter­
restre des Colts est passée du der­
nier au 4e rang. Il reste à faire la 
même chose avec la faible attaque 
aérienne. L’engagement du quart

Schumacher. Après la course, Da­
mon Hill, très amer, déclarera que la 
conduite de son opposant était «inac­
ceptable» et que la ixmalité qu’on lui 
a infligée au moment où il avait 
Schumacher à sa portée était selon 
lui «stupide». Mais c’est le règle­
ment...

Fertile en rebondissements, le 
Grand Prix de Belgique allait conti­
nuer de l’être jusqu’en soirée, l’écu­
rie Williams-Renault ayant protesté 
contre le comportement de Schuma­
cher. Le classement allait finalement 
être confirmé deux heures plus tard, 
mais non sans que Schumacher soit 
sanctionné pour un Grand Prix avec 
sursis et mis à l’épreuve pour quatre 
courses. Sitôt la décision tombée, le 
pilote Benetton-Renault déclarait: «Je 
ne comprends pas cette décision et 
je vais faire appel.»

Ainsi, Schumacher, avec 66 
points, devance Hill qui en totalise 
maintenant 51 et Jean Alesi se main­
tient en troisième position avec 32 
points. Le prochain Grand Prix, le 
douzième de la saison, sera disputé 
en Italie, à Monza, le 10 septembre 
prochain.

Craig Erickson (Tàmpa Bay) et l’ar­
rivée de Lindy Infante, un coordon­
nateur offensif réputé, sont deux pas 
intéressants dans la bonne direction.

Buffalo (7-9)
Le talent d’instructeur en chef de 

Marv Levy sera rudement mis à 
l’épreuve avec le départ de vétérans 
comme Metzelaars, Beebe, Reich 
(les trois avec la Caroline) et Talley 
(Atlanta), le déclin sensible de Thur­
man Thomas et surtout de sa ligne 
offensive et une absence généralisée 
de profondeur. Depuis que Levy est 
à Buffalo, seulement six recrues ont 
débuté un match. Le nombre pour­
rait doubler en une seule saison.

New York(6-10)
Que dire? Les faibles Jets ont per­

du les quatre-cinquième de leur 
ligne offensive, leur quart Esiason a 
un an de plus et ils ont remplacé un 
instructeur (Pete Carroll) qui a per­
du ses cinq derniers matchs par un 
autre (Rich Kotite) qui, lui, a perdu 
ses sept derniers à Philadelphie.

* Les fiches sont celles de l’an der­
nier.

B A SE B AL L

LIGUE NATIONALE
Samedi
San F. 2 Montréal 1 
Atlanta 7 Chicago 2 
New York 7 San Diego 6 
Floride 6 Houston 2 
Pjii. 9 Los Angeles 4 
Cincinnati 7 Pittsburgh 6 
SI. Louis 5 Colorado 4 
Hier
San F. 0 Montréal 1 
Cincinnati 10 Pitt 1 
San Diego 4 New York 1 
Atlanta 3 Chicago 1

St. Louis 10 Colorado 5 
Houston en Floride, 
18h05.
Los A. à Philadelphie 
Aujourd'hui 
Atlanta (Avery 6-9) à 

Chicago (Navarro 11-5), 
Houston (Brocail 4-1 ) 

en Floride (Valdes 0-0) 
St.Louis (Watson 5-5) 

à Cincinnati (Burba 8-2) 
Colorado (Bailey 5-5) à 

Pittsburgh (Neagle 11-6)

LIGUE AMÉRICAINE
Samedi
Toronto 3 Chicago 2 
Oakland 11 Boston 4 
Cleveland 6 Detroit 2 
Texas 10 Kansas City 3 
Mil. 7 Minnesota 6 
New York à Seattle 
Baltimore 5, Californie 2 
Hier
Detroit 2 Cleveland 9 
Chicago 1 Toronto 2 
Min. 7 Milwaukee 14 
Texas 2 Kansas City 5

Boston à Oakland 
Baltimore en Californie 
New York à Seattle 
Aujourd'hui 
Toronto (Carrara 1-3) à 

Cleveland (Clark 7-5)
K. .(Torres 0-1) à New 

York (McDowell 11-9) 
Texas (Witt 2-1) au 

Minnesota (Parra 1-2) 
Milwaukee (McAndrew 

2-2) à Chi. (Alvarez 5-7)

Alors que la poussière s’apprête à retomber sur les camps 
d’entraînement, que nous réserve la prochaine saison de la Ligue 
nationale de football qui démarre dimanche prochain? Voilà la question 
à laquelle notre chroniqueur essaiera de répondre cette semaine en 
examinant une à une les six sections qui la composent. Samedi, à la 
veille du botté d’envoi inaugural, il poussera l’audace jusqu’à livrer 

quelques pronostics.

ché format géant Eric Green (Pitts­
burgh) et l’ailier défensif Trace Arm­
strong (Chicago). L’arrivée d’Arm­
strong est peut-être la plus importan­
te des deux. Avec le retour des éclo­
pés Terry Kirby et Keith Byars et 
l’éclosion de Bernie Parmalee, l’at­
taque fait peur. Mais seule une 
meilleure défensive permettra à Dan 
Marino — à qui il ne manque que 
2000 verges de gains et 15 touchés 
pour remplacer Fran Tarkenton au 
pinacle de la NFL— d’acquérir enfin 
le titre suprême qui le nargue depuis 
10 ans.

ROBERT SALETTI 
COLLABORATION SPÉCIALE

Commençons par la section Est 
de l’Association américaine qui 
présente un portrait bigarré: deux 

équipes en nette progression (Nou­
velle-Angleterre et Indianapolis), 
deux autres qui périclitent (Buffalo 
et New York) et une cinquième qui 
donne le ton (Miami). Une section 
où prime l’attaque, aérienne en parti­
culier. En voici un rapide tour d’hori­
zon.

Miami (10-6*)
Victimes d’une défaite crève-cœur 

contre San Diego en demi-finale, les 
Dolphins ont été très actifs sur le 
marché des joueurs autonomes, s’ap­
propriant notamment l’ailier rappro-

Nouvelle-Angleterre( 10-6)
Pour la première fois en trente- 

cinq ans d’histoire, les Patriots joue­
ront à guichets fermés toute l’année. 
La première raison a pour nom Bill

T E L 985-3344 ANNONCES CLASSEES

Ligue nationale de football: section Est de l’Association américaine
\ *

A l’attaque
1 - Dan Marino s'apprête à devenir le plus grand au jeu de la statistique
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ET DE SERVICES
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IMMOBILIER RÉSIDENTIEL

REGROUPEMENTS DE RUBRIQUES

Conditions de paiement : cartes de crédit
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LES ANNONCES CLASSEES

Pour placer, modifier ou annuler votre 
annonce, téléphonez avant 14 h 30 

pour l’édition du lendemain.

DU LUNDI AU VENDREDI

PROPRIÉTÉS A VENDRE EXTÉRIEUR DE MONTREAL APPARTEMENTS-LOGEMENTS A APPARTEMENTS-LOGEMENTS A

ECHANGERAIS maison de qualité à Ot­
tawa pour comparable à Montréal. 
(514)277-5291.

VILLERAY. Duplex rénové avec boise­
ries, jardin, s-sol fini. 161,000$. Sans 

agent. 273-7833.

103

CONDOMINIUMS
COPROPRIÉTÉS

A MTL. condo neut, 43 OOOS et +, visite 
14h00 à 17h00 au 1722 Nicolet.

922-5495

AHUNTSIC. 10 480 A. Auleuil. près Mé­
tro Henri-Bourassa. 4 1/2,1 000 p.c., 
1988, 78 000$. fléf. 522-2233 ou 383- 
6320.

OUTREMONT, rue Bernard. Immeuble 
de prestige avec ascenseur, 51/2 - réno­
vé, 159.000$. Pour rendez-vous: 495- 
7699. Agents s'abstenir.

PLATEAU, rue St-Hubert. R. de Ch. ca­
chet architectural. 1 500 p.c. + jardin. 

167000.849-6763.

SANCTUAIRE DU MONT-ROYAL 
Magnifique condo 

tris ensoleillé - dentier étage - 
superbe vue panoramique •

3 ch. chacune avec s.d.bains - 
3 stationnements s./sol 

2146 p.c. ♦ 288 p.c. terrasse. 
943-3846 N 733-4749

BAIE ST-PAUL. Site exceptionnel. 4 
acres sur rivière du Bras. Cascades, 
bassin, vue superbe sur tleuve. Chalet 4 
saisons, 2 c.c., foyer. (514)878-8864.

BERTHIERVILLE. Collage 1 1/2 étage, 
3 ch., 2 s. b., salon, s. diner. Terrain 
25,000 p.c.. Face tleuve, près golf. 
129.500S. (514)836-7725.

BR0M0NT
Chalet suisse, montagne, vue impre­
nable, 3 c.c., 2 foyers, pisc. creusée, ter­
rain paysager. 170 OOOS. 598-0870, 
sam.dim.: 534-2545 ________

132
CHALETS

LAC SACACOMIE. St-Alexis-des- 
Monts. Maison villégiature de luxe à 1 
1/2 h. de Mil. Toute équipée, plage pri­
vée. A voir! (819)233-4058. laissez mes-

FERMES, FERMETTES 
TERRES

MAISON RUSTIQUE 153 ans. rénovée. 
Terre 112 acres ind. plantation, pâtura­
ge, érablière. Vue panoramique. War­
wick. 90 min de Mtl Terre 100.000S ou 
avec maison 175.000$ négociable. 
(819)358-6634______________ _____

.160
APPARTEMENTS-LOGEMENTS À 

LOUER

31/2. près U.deM.. dav. propre, chauf­
fé, eau cheude. poêle et Irigo 1er sept. 
485$ 733-6020. 

BEAU 41/2,1 bas, près école, métro St- 
Henri. 450$/m. (non-chauffé). Jr: 328- 
1929, sr: 630-9954.

FENDALL, près U. de Mil, haut de du­
plex rénové, 3 c.c., cuisine. Bien équi­
pée, jolie terrasse, sial. 1 250$. 497- 
3960.

GRAND. 5 1/2 avce caractère, complè­
tement rénové. Chauffé, tranquille, près 
du forum. 1100$. Libre. 934-0618.

N.D.G.. Haut de duplex. 5 1/2, chauffé, 
poêle-frigo, lave-vaiselle, salle de bain 
entièrement rénovée. Sial. 733-1574.

OUTREMONT, 50 Willowdale, 3 1/2,4 
1/2, ascenseurs, chauffé. 849-7061.

OUTREMONT, lace au Mont-Royal. 33 
ch. Cèle Sle-Calherine, 2 1/2, 3 1/2, 
chauffés, gym.. 277-5873.

PLATEAU, MEUBLÉ
Bien situé, loul meubles anciens, bibe­
lots, t.v„ vidéo, Hi-Fi, lave-vaiss., buan- 
derie. 1.600$/mois 843-8174

QUARTIER VILLERAY - 31/2 RÉNOVÉ
Entrée lavZséch.. libre imm„ 425$/mois. 
Sur rendez-vous: 273-4102.

ROSEMONT - 21/2,31/2.41/2. chauf­
fé. poêle & frigo, propre, dernier mois 
gratuit 729-2431 ou 521-2624

ROSEMONT - 21/2.31/2. eau chaude, 
poêle 8 frigo, dernier mois gratuit. 521- 
2624

ROSEMONT. 4 pces. eau ch. chauffé, 
rénové Références Si» R.V. 252-4732

RUE CHERRIER superbe appariement 
41/2 Mason centenare LavVséch. ter­
rasse. 598-7411.

SOUS-LOCATION, 3 1/2 meublé, sept. 
95 à juin 96, au Rockhill, près Campus 
U. de M„ C.D.N., 19e étage. Vue pano­
ramique sur la montagne. Mtl. les Lau- 
rentides et le St-Laurent. 650$/mois. Pis­
cine & services. Préférablement à un(e) 
professionnel(le). 341-7622.

TRES GRAND 51/2, vue sur parc, avec 
piscine, tennis. Secteur recherché dans 
St-Henri. 540$/m. (non-chauffé). Jn 328- 
1929. sr 630-9954.

VILLERAY. r-de-c avec cour. 4 1/2+ sal­
le de lav., entrée lav./séch.. rénové. 
Libre imm., 5255/mois. Sur rendez-vous: 
273-4102.

CONDOMINIUMS À LOUER

OUTREMONT condo de dasse. face au 
Mt-Royal. Vue except., 1100 p.c., meu­
blé. foil cathédrale, mezzanine, foyer.
948-4589. (819)822-3136.

PLATEAU 2 c.c., patio, foyer, cachet. 
1,200$/m. 526-3325.

VIEUX MTL. Petit condo aire ouverte, lo- 
gia. foyer, poutres, semi meublé. 
600$/mots. 931-6312
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PROPRIÉTÉS À LOUER

MAISON DE VILLE exdusive. derrière 
MBA Foyer. 3 c.c.. 2 s.b.. Disponible 
maintenant. 2.900$ (chaut! ind ). 849- 
3152

CHALETS À LOUER
176

CHERTSEY, grande maison, lac privé, 
toutes commodités. 663-7727.

MÉTIS-SUR-MER. Baie du Phare. Boisé 
mature. Ambiance favorable à création 
el ressourcemenl. 1 à louer: sep. et oct., 
1 à partager: séjours durée variable, 20 
août-31 mai. (418)936-3139.________

180
A PARTAGER

JOUE CHAMBRE, vue sur parc. Apt. 
avec foyer. Pour femme. Pied-à-terre 
pour semaine. 250S/m. 272-5918.

PROPRIÉTÉS COMMERCIALES

APPAREILS ÉLECTRO MÉNAGERS

PETIT RÉFRIGÉRATEUR

9 pi.cu. blanc (h 5’ I 2') 1 an d'usure, 
comme neuf, garanti, 450$. 527-3898,

OFFRE DE SERVICES

POLY PRODUCTIONS SERVICE pro­
fessionnel de vidéo, photo, sonorisation. 
Souvenirs, promotion ou éducation. Oc­
casions en tout genre. Prix imbattable.

^ PROPRIÉTÉS ♦ MAISONS DE CAMPAGNE

« CONDOMINIUMS ♦ CHALETS

593-9948.

530
COURS

Annoncez votre propriété à vendre ou à louer pendant 24 journées 
consécutives, sur 3 lignes de texte pour seulement 120 $.

40 $ la figne supplémentaire.

EDIFICE DE PRESTIGE, cachet 1860, 
rénové en ‘86. Idéals: hôtel, bureaux et 
résidence, garderie, elc... Toutes offres 
raisonables acceptées. 861-8787.

275
LOCAUX À LOUER

DE MAISONNEUVE - VISITATION
Près Radio-Canada, idéal boutique, 
13005/mois nég. Faut voirl 642-1285.

ARMOIRE DE SACRISTIE 
5 000$ 272-6942

303

318
MOBILIER DE BUREAU 

ETACC.

LIQUIDATION. + de 300 bureaux, 
chaises, filières, neufs/usagés. 685- 
4051.

Les Aménagements F.B. Inc.

ANGLAIS INTENSIF prof diplômée de 
McGill. Privé el semi-privé. 849-5484.

FAIRE DE SA VIE UNE OEUVRE 
D’ART. Séminaire d'inlrodudion à la bio­
graphie humaine. 12 mardis, 12 sept. - 
28nov.,18h30-21h30. 382-3922.

MASSOTHÉRAPIE
542

CHINOIS, SUÉDOIS, RUSSES. Corn­

wall, V.M.R. 738-7917

575
DÉMÉNAGEMENT

ARTISAN-DÉMÉNAGEUR 
Courtois, ponctuel, attentionné 

JEAN-PIERRE. 598-1761.

GILLES J0D0IN TRANSPORTING
Déménagements de tous genres. Spé­
cialité: Appareils électriques. Assurance 
complète. 253-4374,

®
NCADREZ 

votre
ANNONCE CLASSÉE

L’annonce est annulable en tout temps.
La facturation s’établit alors en fonction du tarif régulier, 

jusqu’à concurrence du tarif promotionnel.

LE DEVOIR 9T5nces3cmé4
\7

Vendez

VOTRE AUTO
Pour seulement 255°$, annoncez votre auto 

sur 3 lignes durant 6 jours consécutifs.

8,50$ la ligne supplémentaire

« Il est possible d’annuler la parution des annonces, 
mais la facturation demeure inchangée.

4» De plus, aucune modification ne peut être apportée 
au texte après la première parution.

LE DEVOIR
ANNONCES CLASSÉES

985-3344

985-3344 (514)937-1614ffk 0XFAM-QUÉBEC
T * change le monde, pour vrai.
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AGENDA CULTUREL 
CINÉMA

BERRI: 1280, Berri (288-2115) — Kombat mortal 
(v.f.) 12 h 30,14 h 45,17h, 19 h 15,21 h 30 - Un 
monde tans terra 16h, 19h, 21 h 45 — Babe 12h, 
14h — Rangoon 12 h 15,14 h 30.16 h 45,19h, 21 
h 15 — Au secourt du petll panda 12h, 13 h 50,15 
h 40,17 h 30,19 h 20 - Accèt: Interdit 21 h 15 — 
Le club des baby-sltters 13h, 15h, 17h — La vallée 
des nuages 19h, 21 h 20
BROSSARD: (849-3456) — Mortal Kombat von. 
sam. dim. 12 h 45,15h, 17 h 15,19 h 30, 21 h 45, 
lun. jeu. 19 h 30,21 h 45 — Water World ven. sam. 
dim. 13 h 30,16 h 10,18 h 50,21 h 25. lun. au jeu.
18 h 50,21 h 25
CARREFOUR DU NORD: 900, bd Grignon — Maître 
de l'Illusion ven. sam. dim. 14 h 40,16 h 50,19h, 
21 h 30, lun. au jeu. 19h, 21 h 30 — Mon ami Willy 
212 h 30 — Kombat mortel ven. sam. dim. 12 h 30.
14 h 40,16 h 50,19h. 21 h 30, lun. au jeu. 19h, 21 h 
30 — Le club des baby-sltters ven. sam. dim. 13h, 
15h, 17h, 19h, lun. au jeu. 19h — Les potins du sud 
21 h 30 — Un monde sans terre ven. sam. dim. 
13h, 16h, 18 h 45,21 h 30, lun. au jeu. 19h, 21 h 30
— La vallée des nuages 21 h 30 — Babe (v.l.) ven 
sam. dim. 13h, 15h, 17h — Au secours du pelit 
panda ven. sam. dim. 12 h 15,14 h 05,15 h 55,17 
h 45,19 h 35, lun. au jeu. 19h — Accès: interdit 
19h. 21 h 30
CARREFOUR LAVAL: 2330, Le Carrefour (688-3684)
— Babe ven. sam. dim. mar. mer. 13h, 14 h 55,16 
h 50 - Water World 18 h 45, 21 h 35, le 31 août: 
21 h 35 — Desperado ven. sam. dim. mar. mer. 13 
h 20,15 h 30,17 h 30,19 h 30,21 h 35, lun. jeu. 19 
h 30, 21 h 35 — Rangoon ven. sam. dim. mar. mer. 
13 h 15,15 h 15,17 h 15,19 h 15, 21 h 15, lun. jeu.
19 h 15, 21 h 15 — Le club des baby-sltters ven. 
sam. dim. mar. mer. 13 h 05,15 h 05,17 h 05,19 h 
05, 21 h 05, lun. jeu. 19 h 05, 21 h 05 — Apollo 13 
21 h 30 — Au secours du petit panda ven. sam. 
dim. mar. mer. 12 h 15,14 h 05,15 h 55, 17 h 45, 
19 h 35, lun. jeu. 19 h 35 — Mortal Kombat ven. 
sam. dim. mar. mer. 13h, 15 h 05,17 h 10,19 h 10, 
21 h 20, lun. jeu. 19 h 10,21 h 20
CENTRE EATON: 705, Ste-Catherine 0. (985-5730)
— Virtuosity 13 h 30,16 h 30,19h, 21 h 20, sam. 
23 h 35 — Lord ol Illusions 12 h 30,14 h 50,17 h
10.19 h 30, 21 h 55, sam. 24 h 15 — Klds 19 h 25, 
21 h 45, sam. 23 h 55 — Pocahontas 13 h 15,15 h 
10,17 h 05 — Maître de l’Illusion 12 h 10.14 h 30, 
16 h 50, 19 h 10, 21 h 30, sam. 23 h 50 — 
Mentalité dangereuse 12 h 15,14 h 35,16 h 55,19 
h 35, 21 h 50, sam. 24 h 05 — Kid In King Arthur’s 
Court 12 h 40,14 h 40,16 h 40 — Hotel Sorrento 
19 h 05,21 h 25, sam. 23 h 40
CINÉMA ANGRIGNON: Carrefour Angrignon — 
Mentalité dangereuse 14h, 16 h 15, 19 h 05, 21 h
15 — Free Willy 2 14 h 35,16 h 55 — Something 
to Talk About 19 h 25, 21 h 50 —Pocahontas 13h, 
15h, 17h — Under Siege 2 19 h 10, 21 h 30 — 
Maître de l'Illusion 13 h 45,16 h 30,19 h 20, 21 h 
45 — Clueless 21 h 35 — Amazing Panda 
Adventure 13 h 55, 16 h 10,19h — Pocahontas 
(v.t.) 13 h 15, 15 h 15, 17 h 15 — Bridges of 
Madison County 19 h 25, 21 h 55 — Dangerous 
Minds 14 h 10, 16 h 45, 19 h 35, 21 h 45 — 
Virtuosity 13 h 45, 16 h 25,19 h 30, 22h — Tank 
Girl sam. 23h — Kid In King Arthur's Court 14 h 15,
16 h 30 — Virtuosité 19 h 15, 21 h 40 — Lord of 
Illusions 13 h 30,16 h 20,19h, 21 h 30 
CINÉMA BOUCHERVILLE: 20, bd de Mortagne, 
Boucherville — Kombat mortel ven. sam. dim. mar. 
mer. 12 h 30,14 h 45, 17 h 10,19 h 20, 21 h 40, 
lun. jeu. 19 h 20, 21 h 40 — Rangoon ven. sam. 
dim. mar. mer. 12 h 45,15h, 17h, 19h, 21 h 10, lun. 
jeu. 19h, 21 h 10 — La vallée des nuages ven. sam. 
dim. mar. mer. 13h, 15h, 17h, 19 h 10, 21 h 20, lun. 
jeu. 19 h 10,21 h 20 — Le club de baby-sltters ven. 
sam. dim. mar. mer. 12 h 45,14 h 45,16 h 45,19h, 
luh. jeu. 19h — Les potins du Sud 21 h — Un 
monde sans terre 18 h 45, 21 h 30 — Babe ven. 
sam. dim. mar. mer. 12 h 30,14 h 30,16 h 30 —Au 
secours du petit panda ven. sam. dim. mar. mer. 12 
h 15,14 h 05,15 h 55,17 h 45,19 h 35, lun. jeu. 19 
h 35 — Accès Interdit 21 h 40
CINÉMA DORVAL: 260, Dorval (631-8586) — Water 
World 19 h 05, 21 h 45, sam. dim. 13 h 15 — Lord 
of Illusions 19h, 21 h 20, sam. dim. 13 h 10 — 
Desperado 19 h 10, 21 h 30, sam. dim.13h — 
Mortal Kombat 19 h 20,21 h 40, sam. dim. 13 h 20
CINÉMA GREENFIELD PARK: 519, Taschereau (671-
6129) — Apollo 13 21 h 15 — Something to Talk 
About 19h, sam. dim. 14h — La vallée des nuages 
21 h 25 — The Baby-Sitters Club 19 h 20, 21 h 35, 
sam. dim. 14 h 20 — Le club des baby-sitters 19 h 
10, sam. dim. 14 h 15
CINÉMA LAVAL: 1600, Le Corbusier (688-7776) — 
Virtuosity 14h, 16 h 30,19 h'10,21 h 35, sam. 23 h 
45 — Tank Girl sam. 23h — Maître da I'illuslon 14 
h 15, 16 h 40, 19h, 21 h 25, sam. 23 h 35 — 
Mentalité dangereuse 13 h 15,15 h 30,17 h 40,19 
h 50, 21 h 50, sam. 23 h 55 — Operation Dumbo 
Drop 13h, 15 h 05,17 h 15 — Lord of Illusions 14 h 
20, 16 h 45, 19 h 20, 21 h 40, sam. 23 h 50 — 
Pocahontas (v.f.) 13 h 10, 15 h 10, 17 h 10 — 
Clueless 18 h 55, 21 h 10, sam. 23 h 10 — Kld in 
King Arthur’s Court 13 h 20, 15 h 20, 17 h 15 — 
Species 19 h 05, 21 h 30, sam. 23 h 40 — 
Pocahontas (v.a.) 13h, 15h, 17h — Bridges of 
Madison County 18 h 50, 21 h 25 — Opération 
Dumbo 12 h 50,15 h 05,17 h 20 — Virtuosité 19 h 
35, 21 h 45 — Dangerous Minds 12 h 55,14 h 55, 
17h, 19 h 05, 21 h 20, sam. 23 h 30 — Under Siege 
2 21 h 40 — Amazing Panda Adventure 13 h 15,15 
h 30, 17 h 35,19 h 30 — Tank Glrl sam. 23h — 
Something to Talk About 13 h 05,15 h 15,17 h 25, 
19 h 25,21 h 35, sam. 23 h 40 
CINÉMA ONF: 1564, St-Denis (496-6895) — Lundi: 
Relâche
CINÉMA PARALLÈLE: 3726, bd St-Laurent (843- 
4725) — Du 25 au 31 août (inch), à 19h et 21h: 
Zigrailde André Turpin
CINÉMA DE PARIS: 896, Ste-Catherine Ouest (875- 
7284) — The Incredibly True Adventure of Two 
Girls In Love 15h — Martha & Ethel 17h, 19 h 15
— Like Water for Cholocate 21 h 30
CINÉMA PINE: Sainte-Adèle — Beyond Rangoon 
ven. dim. lun. au jeu. 20 h 30, sam. 19 h 10, 21 h 45
— Le facteur ven. dim. lun. au jeu. 20 h 10, sam. 
19h, 21 h 45 — Mortal Kombat ven. dim. lun. au 
jeu. 20 h 30, sam. 19 h 10, 21 h 40 — Dangerous 
Minds ven. dim. lun. au jeu. 19 h 50, sam. 19 h 20, 
21 h 45 — The Net ven. dim. lun. au jeu. 20 h 20, 
sam. 18 h 55, 21 h 40 — Apollo 13 (v.f.) ven. dim. 
lun. au jeu. 19 h 45, sam. 18 h 40,21 h 40 — Belle 
de jour (v.f. s.t.a.) ven. dim. lun. au jeu. 20 h 30, 
sam. 19 h 15, 21 h 45 — A Walk In the Clouds ven. 
dim. lun. jeu. 19 h 50, sam. 19 h 15,21 h 45 
CINÉMA STE-THÉRÈSE: 300, rue Sicard — Maître 
de l’Illusion ven. sam. dim. 13h 05, 15 h 10, 17 h
15.19 h 20, 21 h 30, lun. au jeu. 19 h 20, 21 h 30, 
ven. sam. 23 h 35 — Un monde sans terre ven. 
sam. dim. 13 h 15. 16h. 18 h 50, 21 h 30, lun. au 
jeu. 18 h 50,21 h 30, ven. sam. 23 h 55 — Kombat 
mortel ven. sam. dim. 13h, 15 h 05, 17 h 10, 19 h 
15,21 h 20, lun. au jeu. 19 h 15,21 h 20, ven. sam. 
23 h 25 — Virtuosité ven. sam. dim. 13 h 05,17 h 
15, 21 h 25, lun. au jeu. 21 h 25, ven. sam. 23 h 30
— Les potins du Sud ven. sam. dim. 15 h 10,19 h 
20, lun. au jeu. 19 h 20 — Au secours de petit 
panda ven. sam. dim. 13h, 15h, 17h, 19h, 21h, lun. 
au jeu. 19h, 21h, ven. sam 23h — La vallée des 
nuages ven. sam. dim. 13 h 10,15 h 10.17 h 10,19 
h 10, 21 h 10, lun. au jeu. 19 h 10, 21 h 10, ven. 
sam. 23 h 10 — Apollo 13 21h, ven. sam. 23 h 40
— Le club des baby-sitters ven. sam. dim. 13 h 15, 
15 h 15,17 h 10,19 h 05, lun. au jeu. 19 h 05 — 
Accès: interdit ven. sam. dim. 13h. 15 h 10. 17 h

15.19 h 25.21 h 35. lun. au jeu. 19 h 25, 21 h 35. 
ven. sam. 23 h 10
CINÉPLEX CENTRE-VILLE: 2001, rue Université (849- 
3456) — Pulp Fiction ven 13 h 30, 17 h 15, 20 h 
30. sam. dim. 13h, 18 h 30, lun. au jeu. 18 h 30 — 
Smoke ven. 13 h 15,16h. 19h, 21 h 30. sam. au jeu. 
16h, 21 h 30 — Le club des baby-sltters ven. 13h, 
15h, I7h, I9h, 2lh, sam. dim. 13h. 15h, I7h, lun. au 
jeu 15h, 17h — The Net ven. 13 h 30,16h. 19 h 05. 
sam.au jeu. 19 h 05,21 h 30 —La Cité des enfants 
perdus ven. sam. dim. 13 h 30,16h, 19 h 10, 21 h 
25, lun. au jeu. 16h, 19 h 10,21 h 25 — Apollo 13 
(v.a.) ven. 13h, 15 h 45,18 h 30.21 h 15. sam. au 
jeu. aucune représentation — Belle de |our ven. 
aucune représentation, sam. dim. 13 h 15,16h, 19 h 
10, 21 h 25, lun. au jeu. 16h, 19 h 10, 21 h 25 — 
Water World ven. sam. dim. 13h, 15 h 45,18 h 30, 
lun. au jeu. 15 h 45, 18 h 30 — La vallée des 
nuages 21 h 25 — Les potins du sud ven. aucune 
représentation, sam. dim. 13 h 30,16h, 19h, lun. au 
jeu. 16h, 19h — Gazon maudit ven. 21 h 30, sam. 
au jeu. 21 h 15 — Double Haplness ven. 13 h 05,
15 h 30, I9h, 21 h 30. sam. au jeu. aucune 
représentation — Le facteur ven. aucune 
représentation, sam. dim. 13 h 05,15 h 30,19h, 21 
h 30, lun. au jeu. 15 h 30,19h, 21 h 30 — Kombat 
mortel ven. sam. dim. 13h, 15 h 05,17 h 10,19 h 
20, 21 h 30, lun. au jeu. 15 h 05,17 h 10,19 h 20, 
21 h 30 — Apollo 13 ven. aucune représentation, 
sam. dim. 13h, 15 h 45,18 h 30, 21 h 15, lun. au 
jeu. 15 h 45.18 h 30.21 h 15
COMPLEXE DESJARDINS: (288-3141) — Belle de 
jour ven. 13 h 50,16 h 10,19 h 10. 21 h 25, sam. 
au jeu. aucune représentation — Le facteur ven. 13 
h 55, 16 h 15, 19h, 21 h 30, sam. au jeu. aucune 
représentation — Apollo 13 (v.f.) ven. 13h, 15 h 45,
18 h 40.21 h 30, sam. au jeu. aucune représentation
— Les potins du sud ven. 13h, 15 h 05,17 h 10,19 
h 05,21 h 20 sam. au jeu. aucune représentation
CRÉMAZIE: 8610, St-Denis (388-4210) - Un 
monde sans terre sam. dim. 14h, 17h, 20h, sem. 
20h
DAUPHIN: 2396, Beaubien — Virtuosité 21 h 20 — 
Au secours du petit panda sam. dim. 13 h 45,15 h
40.17 h 40,19 h 30, sem. 29 h 30
DÉCARIE: 6900, bd Décarie (849-3456) — Apollo 13 
ven. sam. dim. 13h, 15 h 45,18 h 30, 21 h 15, lun. 
au jeu. 18 h 30, 21 h 15 — Nine Months ven. sam. 
dim. 13 h 30,16h, 19h, 21 h 30, lun. au jeu. 19h, 21 
h 30
ÉGYPTIEN: 1455, Peel (843-3112) — Mortal 
Kombat 13h, 15h, 17h, 19 h 15, 21 h 30 — Il 
Postlno 14h, 16 h 30,17h, 21 h 15, le 30 août: 14h,
16 h 30,21 h 30 — The Nat 13 h 30,16h, 19h, 21 h 
20
FAMOUS PLAYERS POINTE-CLAIRE: 185, Hymus 
(697-8095) — Walk in the Clouds 14 h 25,17h, 19 
h 30,21 h 55 - Tank Girl sam. 23h — Free Willy 2
14 h 30,16 h 50 — Something to Talk About 19 h 
25, 21 h 45 — Pocahontas 13 h 30,15 h 25,17 h
20 —Clueless 19 h 20 — Lord of Illusions 14h, 16 
h 20,19h, 21 h 30 — Dangerous Minds 13 h 55,16 
h 15,19 h 10,21 h 40 — Under Siege 2 21 h 35 — 
Amazing Panda Adventure 13 h 20, 15 h 15,17 h
10.19 h 05 — Kid in King Arthur's Court 14 h 20,
16 h 30 — Virtuosity 19 h 15,21 h 50 — Operation 
Dumbo Drop 13 h 50, 16 h 25 — Bridges of 
Madison County 18 h 55,21 h 35
FAUBOURG STE-CATHERINE: 1616, Ste-Catherine 
Ouest — Water World 13 h 10,16h, 18 h 45, 21 h 
35 — A Walk in the Clouds 13 h 10,15 h 15,17 h
20.19 h 30, 21 h 45 — Beyond Rangoon 13h, 15 h
05.17 h 10,19 h 15, 21 h 25 — The Baby-Sitters 
Club 13h, 15h, 16 h 55 — Apollo 13 18 h 50, 21 h 
30, les 30 et 31 août: 21 h 30
GALERIES LAVAL: 1545, Le Corbusier (849-3456) — 
Les potins du Sud 19 h 05, 21 h 15 — Babe ven. 
sam. dim. mar. mer. 13h, 15 h 05, 17 h 05 — A 
Walk in the Clouds ven. sam. dim. mar. mer. 13 h
30,16 h 30,19 h 10, 21 h 15, lun. et jeu. 19 h 10,
21 h 15 — Kombat mortel ven. sam. dim. mar. mer. 
12 h 50,15h, 17 h 10,19 h 15, 21 h 40, lun. jeu. 19 
h 15, 21 h 40 — Beyond Rangoon ven. sam. dim. 
mar. mer. 12 h 55,15h, 17 h 10,19 h 15, 21 h 25, 
lun. jeu. 19 h 15, 21 h 25 —The Net 18 h 50, 21 h 
25 — Arabian Knight ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 
15,15 h 15,17h — Les jumeaux montent la garde 
ven. sam. dim. mar. mer. 13h, 15 h 05,17 h 05,19 
h 05, 21 h 05, lun. jeu. 19 h 05, 21 h 05 — The 
Baby-Sitters Club ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 10,
15 h 10, 17 h 15, 19 h 20, lun. jeu. 19 h 20 — 
Apollo 13 21 h 20 — La vallée des nuages ven. 
sam. dim. mar. mer. 13 h 40,16 h 40,19h, 21 h 20, 
lun. jeu. 19h, 21 h 20
IMAX: Vieux-Port de Montréal, angle de la Commune 
et St-Laurent, quai King-Edward (496-IMAX) — 
Jusqu'au 17 septembre: Un paradis sous la mer 
lun. au dim. 10 h 15,13 h 15,14 h 15,15 h 15,16 h 
15, 17 h 15, 20 h 15; lun. mer. ven. dim. 11 h 15; 
mar. jeu. sam. 12 h 15; mer. dim. 18 h 15; lun. mar. 
jeu. ven. sam. 19 h 15; Into the deep (version 
anglaise) mar. jeu. sam. 11 h 15; lun. mer. ven. dim. 
12 h 15; lun. mar. jeu. ven. sam. 18 h 15; mer. dim.
19 h 15 — Antartica et Les feux du Koweït jeu. dim. 
21 h 30; en anglaise mar. 21 h 30 — Titanlca lun. 
mer. sam. 21 h 30; en anglais: ven. 21 h 30
LANGELIER: 7305, Langelier (255-5482) — Le club 
des baby-sitters ven. sam. dim. 13 h 15,15 h 15,17 
h 10,19 h 05, lun. au jeu. 19 h 05 — Les potins du 
Sud 21 h, ven. sam. 23 h 05 — Apollo 13 (v.f.) 21 h 
05, ven. sam. 23 h 35 — Au secours du petit panda 
ven. sam. dim. 13 h 15,15 h 15,17 h 15,19 h 15, 
lun. au jeu. 19 h 15 — La vallée des nuages ven. 
sam. dim. 13 h 10,15 h 10,17 h 10,19 h 10, 21 h 
10, lun. au jeu. 19 h 10, 21 h 10, ven. sam. 23 h 10
— Accès: interdit ven. sam. dim. 13h, 15 h 10,17 h
15.19 h 25, 21 h 35, lun. au jeu. 19 h 25, 21 h 35, 
ven. sam. 23 h 45 — Les jumeaux montent la 
garde ven. sam. dim. 13 h 10,15h, 17h, 19h, 21h, 
lun. au jeu. 19h, 21 h, ven. sam. 23h — Kombat 
mortel ven. sam. dim. 13h, 15 h 05,17 h 10,19 h 
15, 21 h 20, lun. au jeu. 19 h 15, 21 h 20, ven. sam. 
23 h 25
LAVAL 2000: 3195, St-Martin 0. (687-5207) — Un 
monde sans terre ven. sam. dim. 13 h 40,16 h 15, 
19h, 21 h 40, lun. au jeu. 19 h 10, 21 h 30 — Accès: 
interdit ven. sam. dim. 13 h 30,16h, 19 h 10, 21 h 
30, lun. au jeu. 19 h 10,21 h 30
LOEWS: 954, Ste-Catherine O. (861-7437) — 
Dangerous Minds 12 h 20,14 h 30, 16 h 40.19 h 
05, 21 h 30, ven. sam. 23 h 40 — Something to 
Talk About 12 h 45,14 h 55,17 h 10,19 h 20, 21 h 
40, ven. sam. 23 h 50 — Clueless 13 h 05,15 h 15,
17 h 25,19 h 30, 21 h 45, sam. 23 h 55 — Awfully 
Bid Adventure 21 h 20, sam. 23 h 30 — Amazing 
Panda Adventure 12 h 55.15h, 17 h 05.19 h 15 — 
Operation Dumbo Drop 12 h 35.15 h 05 — Bridges 
ol Madison County 18 h 20,21 h 20, ven. sam. 23 h 
35
PALACE: 698. Ste-Catherine O. (866-6991) — 
Batman Forever 14 h 10,16 h 45.19 h 25. 21 h 45
— Don Juan De Marco 14 h 20,16 h 20.19 h 30, 
21 h 35 — Crimson Tide 14h, 16 h 10,19 h 20,21 
h 30 — Casper 14 h 30,17h, 19 h 05, 21 h 10 — 
First Knight 13 h 50.16 h 30,19 h 15. 21 h 40 — 
Oie Hard with a Vengeance 14 h 25.16 h 50.19h. 
21 h 25

PARISIEN: 480 Ste-Catherine 0. (866-3856) — 
FESTIVAL DES FILMS DU MONDE du 25 août au 4 
septembre
PUCE ALEXIS NIHON: (935-4246) — Desperado
13h. 15 h 20,17 h 30, 19 h 40. 21 h 55 - Mortal 
Kombat 12 h 45,15h, 17 h 15,19 h 30, 21 h 45 - 
Babe 13 h 15,15 h 15,17 h 15 — The Net 19 h 10, 
21 h 35
PUCE LONGUEUIL: 825, St-Laurent 0. (679-7451)
— Kombat mortel ven. sam. dim, 13h, 15 h 15,17 h
20,19 h 30.21 h 40. lun. au jeu 19 h 30.21 h 40 — 
Un monde sans terre 21 h 45 — Au secours du 
petll panda ven. sam. dim. 12 h 35,14 h 25,16 h 
15.18 h 05,19 h 55, lun. au jeu. 19 h 55
PLAZA COTE DES NEIGES: 6700, Côte-des-Neiges - 
The Net 19 h 10. 21 h 25 — Arabian Knight ven. 
sam. dim. mar. mer. 13 h 35,15 h 20,17 h 15 —A 
Walk In (he Clouds 19 h 05, 21 h 35 - A Kld In 
King Arthur's Court ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 
30, 15 h 25, 17 h 20 — The Amazing Panda 
Adventure ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 30,15 h
25,17 h 20,19 h 15,21 h 10, lun. jeu. 19 h 15,21 h 
10 — Water World 19h, 21 h 40 — The Baby- 
Sitters Club ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 30,15 h
25,17 h 15 — Desperado ven. sam. dim. mar. mer. 
13 h 45, 16 h 20,19h, 21 h 30. lun. jeu. 19h, 21 h 
30 — Mortal Komhal ven. sam. dim, mar. mer. 13 h 
30,15 h 20,17 h 25,19 h 25,21 h 35, lun. jeu. 19 h 
25,21 h 35 — Something to Talk About 19 h 05,21 
h 30 — Babe ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 30,15 
h 20,17 h 10
POINTE-CUIRE: 6341, Transcanadienne (630-7286)
— Arabian Knight ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 
20, 15 h 20, 17 h 20 - The Net 19h, 21 h 20 — 
Beyond Rangoon ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 10, 
15 h 10,17 h 10,19 h 10, 21 h 10, lun. jeu. 19 h 10, 
21 h 10 — Waler World 18 h 40, 21 h 15 — Babe 
(v.a.) ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 10,15h, 16 h 
50 — Mortal Kombat ven. sam. dim. mar. mer. 13h, 
15 h 05,17 h 10, 19 h 20, 21 h 40 — Desperado 
ven. sam. dim. mar. mer. 13 h 30,16 h 30,19h, 21 
h 30, lun. jeu. 19h, 21 h 30 — The Baby-Sitters 
Club ven. sam. dim. mar. mer. 13h, 14 h 55,16 h 50
— Apollo 13 (v.a.) 18 h 45, 21 h 30 
TERREBONNE: (849-3456) — Mentalité dangereuse 
ven. sam. dim. 13 h 10,15 h 10,17 h 10,19 h 10, 
21 h 10, lun. au jeu. 19 h 10, 21 h 10, ven. sam. 23 
h 10 — Au secours du petit panda ven. sam. dim. 
13h, 15h, 17h, 19h, 21h, lun. au jeu. 19h, 21h, ven. 
sam. 23h — Maître de l'Illusion ven. sam. dim. 13 
h 05,15 h 10,17 h 15,19 h 20, 21 h 30, lun. au jeu. 
19 h 20, 21 h 30, ven. sam. 23 h 35 — Accès:

PUCE CHAREST: — Kombat Mortel 12 h 45. 15h, 
1Z h 10. 19 h 30,21 h 50-Accès Interdit 13 h45, 
16 h 20, 19h, 21 h 30 Apollo 13 13h, 15 h 50, 
18 h 40, 21 h 30 — Mentalité dangereuse 12 h 45, 
14 h 50.17h, 19 h 10, 21 h 20 - Le club des baby 
amen 13 h 20.15 h 30.17 h 35.19 h 45.21 h 50 
— Au secours du petit panda 12 h 15.14 h 15.16 h 
10,18h, 19 h 50 — Virtuosité 21 h 45 — Un monde 
sans terre I3h, 15 h 50,18 h 40, 21 h 25 — La 
vallée des nuages 13 h 15,15 h 25,17 h 30,19 h 
45,21 h 55

MUSIQUE
CLASSIQUE

ANCIENNE ÉGLISE DE WEST BROME: West Brome 
(263-2346) — Le 28 août à 15h: le Ouatuor 
Morency, avec Marie-Danielle Parent, soprano, 
interprète des oeuvres de Mozart, Saint-Saëns et 
Schafer
CATHÉDRALE CHRIST-CHURCH: angle Ste-Catherine 
Ouest et Université — Le 30 août à 12 h 30: Elzbieta 
Dedek, pianiste de Pologne et de Belgique, interprète 
des oeuvres de Chopin

ÉGLISE ST. ANDREW AND ST. PAUL: angle 
Sherbrooke Ouest et Bishop — Le 31 août à 12 h 
15: Philip Crozier et Sylvie Poirier, organistes

ÉGLISE ST. JAMES UNITED CHURCH: 463, Ste- 
Catherine Ouest (288-9245) — Le 29 août à 12 h 30: 
Suzanne Nelsen, bassoon et Michael Picton, piano 
— Le 5 septembre à 12 h 30: David Pearson, 
organiste

R £ V & K I R £YAYo

interdit ven. sam. dim. 13 h 05, 17 h 15, 21 h 25, 
lun. au jeu. 21 h 25 — Virtuosité ven. sam. dim. 15 
h 15,19 h 25, lun. au jeu. 19 h 25, ven. sam. 23 h 
35 — Apollo 13 21 h, ven. sam. 23 h 40 — Le club 
des baby-sitters ven. sam. dim. 13 h 15,15 h 15,17 
h 10, 19 h 05, lun. au jeu. 19 h 05 — Kombat 
mortel ven. sam. dim. 13h, 15 h 05,17 h 10,19 h 
15, 21 h 20, lun. au jeu. 19 h 15, 21 h 20, ven. sam. 
23 h 25 — La vallée des nuages ven. sam. dim. 13 
h 10,15 h 10,17 h 10,19 h 10,21 h 10, lun. au jeu. 
19 h 10, 21 h 10, ven. sam. 23 h 10 — Un mande 
sans terre ven. sam. dim. 13 h 15,16h, 18 h 50, 21 
h 30, lun. au jeu. 18 h 50, 21 h 30, ven. sam. 23 h 
55

VERSAILLES: 7275, Sherbrooke E. (353-7880) — 
Mortal Kombat 14 h 15,16 h 25,19 h 15, 21 h 30; 
dern. rep. sam. 23 h 40 — Maître de l’Illusion 14 h 
10, 16 h 30, 19h, 21 h 20, sam. 23 h 50 — 
Pocahontas (v.f.) 14 h 45 — Dangerous Minds 16 h 
40, 19 h 20, 21 h 35, sam. 23 h 45 — Mentalité 
dangereuse 16 h 35,19 h 30,21 h 40, sam. 23 h 50 
— Water World 14h — Lord of Illusions 14 h 20, 
16 h 45, 19 h 10, 21 h 50, sam. 24 h 10 — 
Desperado 14 h 30,16 h 50,19 h 05,21 h 25, sam. 
23 h 35

À QUÉBEC
♦ ♦ ♦

CINÉMA STE-FOY: — Apollo 13 (v.f.) 13 h 15,16h, 
18 h 55,21 h 45 — Dangerous Minds 13 h 45,15 h 
50. 19 h 10, 21 h 20 — Desperado 13 h 30, 16 h 
10,19h, 21 h 30

GALERIES CAPITALE: (628-2455) — Pocahontas
(v.f.) 13 h 30, 15 h 15, 17h — Mentalité 
dangereuse 19 h 05,21 h 35 — Maître de l’illusion 
12 h 55,15 h 05,17 h 20,19 h 30, 21 h 40 — Le 
club des baby-sltters 15 h 10,17 h 10,19 h 10, 21 
h 15 — Mon ami Willy 2 13 h 10 — Un monde 
sans terre 13h, 15 h 50.19h, 21 h 45 — Virtuosité 
21 h 20 — Au secours du petit panda I3h. 15h. 17 
h 15,19 h 15 — Kombal Mortel 12 h 50,14 h 55, 
17 h 10,19 h 20.21 h 30

OPERA DU CENTRE NATIONAL DES ARTS: 53. ue
Elgin, Ottawa (613-952-1379) — Les 9,11,13 et 15 
septembre à 20h: l'Opera Lyra Ottawa présente "Les 
Noces de Figaro» de Mozart, en italien avec surtitres 
en français et en anglais

ORATOIRE SAINT-JOSEPH : 3800 chemin Queen- 
Mary (733-8211) — Les Concerts Spirituels 
présentent un récital d'orgue tous les mercredis soir 
à 20h. - Le 30 août: l’organiste Raymond Daveluy 
interprétera les Sonates nos 3, 6 et 13 de J. 
Rheinberger et improvisera sur des thèmes donnés.

SALLE POLLACK: 555, Sherbrooke Ouest (398-4547) 
— Le 8 septembre à 20h: Karis Wiebe, soprano, 
avec Dr Robert K. Evans au piano et Danielle Waxer 
à la clarinette. Au programme: oeuvres de Vivaldi, 
Mozart et Respighi

SALLE PIERRE-MERCURE: 300, bd de Maisonneuve 
Est — Le 5 septembre à 20h: Aiain Lefèvre, piano. 
Au programme: oeuvres de Beethoven et Chopin 

THÉÂTRE MAISONNEUVE: PdA (842-2112 ou 790- 
1245) — Le 11 septembre à 20h: l’Orchestre de 
chambre McGill, dir. Alexander Brott, présente un 
«concert Haydn»

T H É Â T

U CABANE ALCIDE PARENT: 1600, route 343, St- 
Ambroise-de-Kildare (514-839-7527) — Jusqu'au 2 
septembre, les ven. et sam. à 20 h 30: la troupe de 
danse folklorique Les Petits Pas Jacadiens 
présentent la comédie musicale «La Chasse- 
Galerie». d'après une légende québécoise adaptée 
par Maryolen Paquin

COLLEGE MARGUERITE-D'YOUVILLE: 2700, Ch des 
Oualre-Bourgeoi», Sta-Foy (418-878-5510) — 
Jusqu'au 2 septembre, les samedis à 20h : «N° 
Chanel» écrit et mis en scène par Cyrllle-Gauvin 
Francoeur (théâtre, airs de compositeurs tels que 
Bernstein, Offenbach, extra d'opéra...).
LION D'OR: 1676. Ontario Est (598-0709) — Tous 
les lundis à 20 h 30: «C't'à ton tour. Laura Cadieux» 
de Michel Tremblay, mise en scène de Manon 
Gauthier.
ORATOIRE SAINT-JOSEPH : Au Théâtre SOUS les 
étoiles (733-8211) — Au mois d'août â 20 h 30: Les 
Jongleurs de la Montagne présentent «Le Jeu de la 
Passion» de Henri Ghéon. En français les lun., mer., 
jeu. En anglais les mar. ven.
THÉÂTRE BEAUHARNOIS: 600, Ellice. Beauharnois 
(429-5667) — Jusqu'au 5 septembre: la comédie 
musicale «Tune-Up» de Allard, Laflèche et Bélisle
THÉÂTRE BEAUMONT ST-MICHEL: 51, route 132, St- 
Michel-de-Bellechasse (418-884-3344) — Dès le 23 
juin, du mar. au ven. à 20 h 30. sam. à 19h et 22h: 
«Amies à vie» de Chantal Cadieux 
THÉÂTRE DES CASCADES: 2. ch. du Canal, Pointe- 
des-Cascades (455-8855) — Jusqu'au 2 septembre: 
«Appelez-moi Stéphane» de Claude Meunier et Louis 
Sala, mise en scène de Fernand Rainville.
THÉÂTRE LE CHANTECLER: Ste-Adèle (514-229- 
3591) — Jusqu'au 2 septembre: «Les grandes 
personnes», comédie d'Olivier Dutaillis, mise en 
scène de Louis Lalande
THÉÂTRE DU CHENAL-DU-MOINE: 1645, ch. du 
Chenal-du-Moine, Ste-Anne-de-Sorel (393-9022 - 
Montréal et région ou 743-8446 - Sorel et région) — 
Dès le 16 juin: « Haute fidélité» de Ray Cooney, 
adaptation de Benoît Girard, mise en scène de 
Monique Duceppe
THÉÂTRE LAC BROME: 267, Knowlton Rd, Knowlton 
(514-242-2270) — Du 23 août au 9 septembre: «De 
Beaux Gestes et Beautiful Deeds», mise en scène de 
Micheline Chevrier
THÉÂTRE PALACE: 135, Principale, Granby (514- 
375-2262 ou 1-800-387-2262) — Dès le 5 juillet, les 
vendredis et samedis à 20 h 30: «On court toujours 
après l’amour» de Chantal Cadieux, mise en scène 
de Gilbert Lepage
THÉÂTRE DU PALAIS: Ville de La Baie (1-800-667- 
4582) — Du 5 août au 3 septembre: «Le Tour du 
monde de Jos Maquillon»
THÉÂTRE ST-SAUVEUR: 22, Claude, St-Sauveur-des- 
Monts (227-8466) — Jusqu'au 2 septembre, mar. 
au ven. 20 h 30, sam. 19h et 22 h 30: «Fric fou» de 
Ray Cooney, mise en scène de André Montmorency
THÉÂTRE STE-ADÈLE: 1069, bd Ste-Adèle (514- 
229-7611) — Mar. au ven. 20 h 30, sam. 19h et 22 
h 30: «Sans rancune aucune» de Sam Bobrick et 
Ron Clark, mise en scène de Monique Duceppe 
THÉÂTRE DU VIEUX TERREBONNE: 867, St-Pierre 
(964-1220) — Jusqu'au 2 septembre, mer. au sam. 
à 20 h 30: «L'avare» de Molière, mise en scène de 
Luc Durand
THÉÂTRE DE LA VILLE: 180, de Gentilly Est, 
Longueuil (255-8160) — Jusqu’au 2 septembre: les 
productions Namily présentent «L’Auberge du 
Showbiz», une comédie de Jean Desaulniers, mise 
en scène de Jean Desaulniers

VARIÉTÉS

■Mm.

L’AUTRE BAR: 278, Laurier Ouest (278-1519) — 
Tous les dimanches à 21 h 30: jazz jam session avec 
le trio Pierre Beluse.
LE BAYOU BRASIL: 4552, St-Denis — Les vendredis 
et samedis: le groupe Acuarela do Brasil avec 
Marcelo «Padre» Nascimento et son quartet (samba 
et bossa nova brésiliennes)
LES BEAUX ESPRITS: 2073, St-Denis (844-0882) — 
Le 31 août à 22 h 30: soirée surprise de la rentrée: 
L.L.H. — Les 1er, 2 et 3 septembre à 22 h 30: Angel 
sings Janis
BIDDLE’S JAZZ: 2060, Aylmer (842-8636) - Les 1er 
et 2 septembre à 18h: Nelson Symonds, guitare; à 
22h: Charlie Biddle et ses amis — Les 3 et 4 
septembre à 19 h 30: Jean Beaudet Quartet — Le 5 
septembre à 19 h 30: Bernard Primeau Trio 
BRASIL-BRÉSIL: 4475, St-Denis (849-4264) — 
Soirées de musique brésilienne à partir de 20 h 30
CAFÉ TANGO: 4848, bd St-Laurent (285-4848) — 
Les 8 et 9 septembre à 21 h 30: les Productions 
Graffiti Tango présentent les musiciens de 
Quartango, accompagnés par les danseurs Danielle 
Sturk et Joseph Blain de Graffiti Tango 
CAFÉ THÉLÈME: 311, Ontario Est (845-7932) — 
Tous les jeudis soirs à 21 h : musique brésilienne 
avec le Carnaval de Rio de Roberto Izzi 
CLUB LE BALATTOU: 4372, boul. St-Laurent (499- 
9239) — Le 29 août à 22h: Lilison & Équalité 2X2, 
musique de Guinée-Bissau — Le 30 août à 22h: 
Cheb Dino, musique Raï d'Albérie — Les 5 et 6 
septembre à 22h: soirée DJ Tropicale (entrée 
gratuite)
LES DEUX PIERROTS: 104 St-Paul Est — Les 31 
août, 1er, 2 et 3 septembre: le groupe de Dany 
Pouliot et Alex Sohier
MAISON DES ARTS DE LAVAL: 1395, bd Concorde 
Ouest, Laval (662-1442) — Jusqu'au 2 septembre, 
les vendredis et samedis à 20h : Pierre Létourneau 
chante «Les Années Guitare» entouré de Priscilla, 
Michel Robidoux et Richard Lupien (pot-pourri des 
grands succès des années 60 à 85).
O'BLUES BILLARD: 7567, Taschereau, Brassard — 
Les 1 er et 2 septembre: Hurricane Jane 
LE PIERROT: 114 St-Paul Est (861-1686) — Les 
dimanches dès 14h: Selim — Les 28 et 29 août: 
soirée Les Immortelles avec Serge Turbide — Les 
30 août, 1er et 2 septembre: Réjean Audet et 
Gervais Gagnon — Le 31 août: Le Pierrot qui rit
QUAI DES BRUMES: 4481, St-Denis (499-0467) — 
Spectacles gratuits, à 21 h 30 — Les 29 et 30 août: 
Bob Walsh et Billy Craig (blues)
LES RETROUVAILLES: 1709, St-Denis (849-0651) — 
Les 1er et 2 septembre: Bad Boyz Boogie 
SALLE MAURICE O'BREADY: Université de 
Sherbrooke, 2500, bd de l'Université (819-820- 
1000) — Jusqu’au 2 septembre, ven. et sam. à 20 h 
30: Stéphane Rousseau — Le 12 septembre: 
Raymond Devos
SPECTRUM: (790-1245 ou 861-5851) — Le 1er 
septembre: Banlieue Rouge avec, en première partie, 
Monsieur Toad et Les Secrétaires volantes 
THÉÂTRE ST-DENIS: (790-1111 ou 1-800-848-1594) 
— Les 5 et 6 septembre: Raymond Devos 
TOUR DU STADE OLYMPIQUE: 4141, av. Pierre-de- 
Coubertin (252-4737) — Jusqu'au 29 septembre, 
les vendredis soirs. 3 spectacles de jazz: à 20h. 21 h 
30 et 23 h

À SURVEILLER
♦ ♦ ♦

Annuaire tfei Subvention» au Québec. Lé
C.A.C.M M a mis sur pied l'Annuaire des 
Subventions du Québec (ASO). Accès à plus de 500 
programmes d'aides et de subventions de divers 
organismes pour démarrer, rentabiliser, promouvoir, 
moderniser une entreprise ou améliorer une 
entreprise déjà existante. L'ASQ s'adresse également 
aux particuliers, que ce soit pour rénover, bâtir, 
innover, étudier... Rens.: (514) 670-7772 ou 1-800- 
922-4053
Archl-lram organise des visites guidées de la ville de 
Lachine. Les visites se font à pied ou à vélo, en 
français ou en anglais. Les départs se font du relais 
d'information du Pâle touristique des Rapides 
(kiosque Musée de Lachine), au coin du Chemin du 
Canal et du Chemin du Musée. Rens.: 366-2558 

Circuit» Métropole. Circuits pédestres 
patrimoniaux. Les Intérieurs du «Mille Carré Doré» 
au tournant du siècle. Les mardis et jeudis du mois 
d'août. Départ des portes Roddick du campus de 
l'Université McGill à 9h30. Durée: 2 heures. A partir 
du 21 juillet, les vendredis, circuit autochtone à 
Kahnawake avec un guide Mohawk, de 13h30 i 17h. 
Rens.: 481-8092
«images du futur, l'art Interactif». Jusqu'au 15 
octobre, plongez dans l'aventure virtuelle avec 18 
artistes internationaux du XXIe siècle pour qui le réel 
n’existe pas. — Toute l’année: le Café électronique, 
le café branché de Montréal. Au 85, rue St-Paul 
Ouest, Vieux-Montréal. Rens.: 849-1612

Auditions de choristes. Le choeur de l'UQAM, 
dirigé par Miklos Takacs, tient ses auditions 
annuelles les 29, 30 et 31 août, de 17h à 19h, au 
1440, St-Denis, local 3060. Les choristes avec 
expérience intéressés à se joindre au choeur de 
l'UQAM devront se présenter et chanter deux 
mouvements (extraits) d'oratorio, à leur choix. 
Rens.: 678-5802 ou 987-4330 

Le territoire continental. Le 2 septembre à 15h, 
René Derouin, sculpteur et graveur, présente une 
conférence (avec diapositives et vidéo) au cours de 
laquelle il parlera de son cheminement en art visuel 
relié aux territoires et expliquera son geste de 
«larguer» son oeuvre Migrations dans le fond du 
fleuve St-Laurent. Au centre culturel de Val David (La 
Maison du village), 2495, de l’Église. Rens.: (819) 
322-3660

«Le Pian Vert», symposium de sculptures plein 
air. Les 2 et 3 septembre prochains, de 11h à 16h, 
les artistes-résidents de la Maison Bleau du parc- 
nature de la Pointe-aux-Prairies proposent une 
deuxième édition du Symposium de sculpture plein 
air. Au 13,200, bd Gouin Est.

Découvrez le vieux Montréal-Nord. La Société pour 
la conservation du Sault-au-Récollet organise des 
visites guidées dans le vieux Montréal-Nord es 
dimanches 3 et 10 septembre prochains. Le 
parcours commence à 14h devant la maison Joseph- 
Guilbault (4005, bd Gouin Est). Rens.: 322-2328

ACTIVITÉS
BÉNÉVOLES

♦ ♦ ♦
Accompagnement. Une personne bénévole aimant 
la musique et possédant une voiture est demandée 
pour accompagner une dame en fauteuil roulant aux 
concerts à la Place des Arts. Billets-stationnement 
payés. Formation offerte. Rens.: 842-3351

Accompagnement. Un organisme qui vient en aide 
aux enfants venant de milieux familiaux troublés a 
besoin de bénévoles pour aller reconduire, à pied, 
les enfants qui se rendent au centre de jour. Groupe 
de six enfants maximum. Une intervenante 
accompagne la personne bénévole. Vendredi de 8h à 
9 h 30 (métro Papineau) Rens.: 523-6599

Animation. Un organisme d’entraide pour hommes 
recherche des hommes bénévoles pour co-animer 
un groupe de croissance sur la gestion des 
émotions. Expérience souhaitée. Mardi ou mercredi, 
de 19h à 22h. (métro Honoré-Beaugrand). Rens.: 
523-6599

Animation. Un centre d'hébergement pour femmes 
et enfants recherche des femmes conscientisées 
pour animer et organiser des activités, des sorties et 
assurer une présence auprès des femmes et des 
enfants. Rens.: 842-3351

Dessin. On recherche une personne bénévole ayant 
des connaissances en pastel pour stimuler les 
habiletés manuelles d'un jeune homme de 24 ans 
qui a subi un traumatisme crânien et qui aimerait 
apprendre le dessin. Une fois/2 semaines, selon 
disponibilité. (Pointe-aux-Trembles) Rens.: 523- 
6599
Écoute. Parents anonymes a besoin d'écoutants 
bénévoles pour travailler à son centre d'écoute 
téléphonique qui vient en aide aux parents en 
difficulté. On demande à chaque bénévole un 
minimum de 4 heures d’écoute téléphonique par 
semaine. Une session de formation d'une durée de 
30 heures réparties sur 2 fins de semaine est donnée 
à chacun. La prochaine session se tiendra en 
septembre. Rens.: Danielle Mongeau au 288-1444.
Événement spécial. La fondation Terry Fox 
recherche des bénévoles pour organiser la journée 
Terry Fox qui aura lieu le 17 septembre dans le but 
de recueillir des fonds pour la recherche sur le 
cancer. Les bénévoles peuvent travailler maintenant 
à l’organisation de la journée ou la journée même en 
assurant la sécurité, l'accueil... Rens.: 1-800-668- 
8369.

Phonothon. On recherche des personnes bénévoles 
à l'aise au téléphone et disponibles le 16 ou le 17 
septembre pour participer à un phonothon visant à 
recueillir des dons pour un organisme provincial qui 
offre des services d’écoute et de référence pour les 
gens en situation de crise. Jour ou soir, (métro 
Jean-Talon) Rens.: 523-6599

Secrétariat. Un organisme qui offre du support aux 
travailleurs haïtiens hors pays a besoin d'une 
personne bénévole pour assumer les tâches de 
secrétariat: répondre au téléphone et donner de 
l'information, préparer des envois postaux, faire du 
classement. Connaissance du WP 5.1. En semaine, 
journée au choix, de 9h à 17h. (métro Beaudry) 
Rens.: 523-6599

Vente. Une fondation recherche des bénévoles 
Fiables et honnêtes pour vendre des billets dans les 
différents centres commerciaux du centre-ville. 
Rens.: 842-3351

Jours de tombée de l’Agenda culturel: galeries et musées, le mercredi matin avant le samedi de la parution; musique, danse, théâtre, variétés, à surveiller, le 10 ‘ jour avant la parution.
Adresser à Agenda culturel, LE DEVOIR, adresse postale du journal ou par télécopieur: 985-3390. L’espace et l’intérêt général sont des critères inéluctables.

, * ■ I
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Cachez ces mots 
que je ne saurais lire

B E N O I T 
M U N G E R

♦ ♦ ♦

Encoder ses 
communications 

sera aussi 
normal que 
de cacheter 

une enveloppe 
pour en 

soustraire 
le contenu 
aux yeux 
indiscrets

NlFhAAiŸ'1 *bw0A.B Và 
AÏ:æ[Et<()ô* JLÛJçAp 
ëŒ|fjiNâak...lÔ0I 
Vous y comprenez quel­
que chose? Non? 1 ant 

mieux, parce que c’est justement 
l’idée, ne rien comprendre à cette 
suite de caractères sans queue ni 
tête dont la seule mission est de dis­
simuler aux yeux indiscrets le mes­
sage qu’elle recèle. Vous vous 
croyez malins? N’essayez surtout 
pas de le décrypter. C’est peine per­
due, je vous assure, quand bien 
même vous pourriez faire danser en 
ligne tous les ordinateurs du Québec 
et même du Canada.

Le message original, une banale 
phrase d’une quarantai­
ne de caractères, a été 
encrypté avec Pretty 
Good Privacy, un logi­
ciel cryptographique 
disponible gratuitement 
grâce aux bons soins de 
son créateur, Philip R. 
Zimmermann, au grand 
dam des autorités amé­
ricaines, qui lui repro­
chent d’avoir exporté 
un outil relevant de la 
loi sur le contrôle des 
exportations d’armes. 
Un logiciel si puissant 
en fait qu’il rend toute 
attaque pour le briser 
absolument irréaliste. 
Voyons voir.

Il y a neuf jours, une 
dépêche de l’Agence 
France-Presse nous an­

nonçait qu’un jeune chercheur fran­
çais, Damien Doligez, de l’Institut 
national de recherche en informa­
tique et en automatique, avait réussi 
à décoder un message chiffré avec 
l’algorithme RC4 utilisé par Netsca­
pe, le fureteur 3W le plus répandu 
sur Internet. Un message encodé 
avec une clé de 40 bits. Pour réussir 
le coup, Doligez, qui relevait un défi 
lancé sur le réseau par un membre 
d’un groupe de discussion, a utilisé 
la puissance de calcul de 112 ordina­
teurs qui ont digéré des bits pendant 
huit jours avant de trouver la bonne 
combinaison. Dans la conférence de 
presse électronique qu’il a donnée 
sur Internet, le chercheur minimise 
lui-même «l’exploit» en soulignant 
qu’il était relativement facile à réali­
ser et qu’il était sans conséquence
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Laboratoire U'Inlm nuilquc riH'oii>|nc cl 
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pour Netscape. D’ailleurs, trois 
autres personnes, un Britannique, 
un Australien et un Suédois, ont aus­
si décrypté le message, quelques 
heures avant le Français: «Tous 
ceux qui comprennent les détails 
techniques savaient parfaitement 
que cela était faisable, voire même 
facile. Il faut comprendre que je n’ai 
pas brisé le SSL [le non du système 
de cryptographie que Netscape utili­
se] mais seulement un message en­
codé avec le plus faible algorithme 
utilisé par Netscape. Si je voulais dé­
coder un autre message, je devrais 
faire travailler les ordinateurs au 
moins une autre fois huit jours.»

Il faut savoir qu’à cause des res­
trictions américaines sur l’exporta­
tion des armes, Netscape ne peut uti­
liser, à l’extérieur des Etats-Unis (et 
du Canada) son système à clé de 128 
bits beaucoup plus puissant: 
«Chaque fois qu’on ajoute 15 bits à 
une clé, on double la difficulté de la 
briser, explique Yanik Crepeau, un 
programmeur de Montréal qui a 
contribué à la réalisation de 1? ver­
sion internationale de PGP. A 128 
bits, on change les règles du jeu. Si 
j’avais une puce capable de faire un 
milliard de tests à la seconde (dix 
mille fois plus puissante qu’un ordi­
nateur Pentium à 5000 8), que je 
pouvais placer un milliard de ces 
puces dans une même machine et 
que je branchais un milliard de ces 
machines en réseau, il faudrait 8192 
années pour venir à bout de toutes 
les combinaisons possibles (212*).»

Bon, vous avez compris, avec une 
clé à 128 bits, vous pouvez dormir sur 
vos deux oreilles. Or, pour encrypter

mon petit message de 43 caractères, 
j’ai utilisé une clé de 768 bits. Le ré­
sultat, dont vous ne voyez que le dé­
but, m’a donné un message codé d’un 
peu plus de 1000 caractères. Indéchif­
frable, je vous dis, ma phrase pour­
tant tout ce qu’il y a de banale.

Je vous vois sourire. Encoder des 
textes, des messages ou du courrier 
avec un outil aussi puissant, c’est 
comme éliminer une importune 
mouche avec un missile interconti­
nental. De Yoverkill, rien de plus. 
Vous avez raison, c’est se donner 
bien du mal. Mais attendez que l’utili­
sation des réseaux soit vraiment gé­
néralisée. Encoder ses communica­
tions sera alors aussi normal que de 
cacheter une enveloppe pour en sous­
traire le contenu aux yeux indiscrets.

Des ressources en masse
Dénicher de l’information sur la 

cryptologie n’est pas difficile. Du 
côté américain, la World Wide Web 
Virtual Library offre une page intitu­
lée Cryptography, PGP, and your 
Privacy d’où on peut obtenir le logi­
ciel de Zimmermann. L’on peut aussi 
aller voir du côté de la page de Ya­
hoo! intitulée Security and Encryp­
tion. Sans doute la plus complète 
dans le domaine.

De la France, il faut visiter la page 
du Groupe de recherche en com­
plexité et cryptographie. Allez voir, 
dans la sections des informations di­
verses, les autres pointeurs intéres­
sants. Vous y trouverez, entre autres 
choses, un lien avec le Laboratoire 
d’informatique théorique et 
quantique de l’Université de Mont­
réal où Gilles Brassard, Claude Cré-

peau Gena Hahn et Pierre McKenzie 
mènent des recherches de pointe 
dans le domaine de la cryptologie 
quantique faisant appel aux lois de la 
physique quantique.

Pour des explications en français 
sur PGP, il faut piquer une pointe du 
côté de la page de Yanik Crepeau. 
Lisez sans faute son commentaire 
sur la protection de la vie privée au 
Québec.

Québec en direct 
Interjet, Iron Hill Productions et 

insanely interactive systems inc. 
trois entreprises œuvrant dans le mi­
lieu des communications, viennent 
de créer Québec en direct, un gui­
de interactif à l’intention des profes­
sionnels. But de l’exercice, regrou­
per sur un même site 3w les services 
offerts au Québec dans le domaine 
de la culture et des communications: 
«Québec en direct deviendra en 
quelque sorte l’ambassadeur électro­
nique de notre industrie, précise 
Barry Bittle, d’Iron Hill Productions. 
Les internautes du monde entier 
pourront en effet le consulter pour 
en savoir plus long sur ce que le 
Québec a à offrir, ce qui sera aussi 
facile à faire pour un réalisateur de 
Hong-Kong que pour un artiste com­
mercial de Chicoutimi.»

Des liens à explorer 
Cryptography, PGP, and your 
Privacy
http://draco.centerline.com:8080/~f
ranl/crypto.html
Damien Doligez
http://pauillac.inria.fr/~doligez/ssl/ 
Yahoo! Security and Enciyption 
http://www.yahoo.com/Compu- 
ters_and_Intemet/Security_and_En- 
cryption/
Groupe de recherche en com­
plexité et cryptographie 
http://www.ens.fr/~grecc/ 
Laboratoire d'informatique théo­
rique et quantique 
http://www.iro.umontreal.ca/labs/t 
heorique/
La page de Yanik Crepeau
http://www.cam.org/-yanik/pgp.ht 
ml
Québec en direct
http://www.endirect.iisys.com

Une version en hypertexte de cette 
chronique est mise en réseau le mar­
di matin à l’adresse suivante: 
http://www.vir.com/~wily/inforou 
te/chmint.htm 
Pour joindre l’auteur: 
chevreu@cam.01g

*

Une scène de Mortal Konibat.

Mortellement
décourageant

MORTAL KOMBAI
De Faut Anderson. Avec Christopher Ixwibert, Robin 

Shou, Linden Ashby, Cary-Hiroyuki Tagawa, Bridgette 
Wilson, Talisa Soto, Trevor Goddard, Chris Casatnassa, 
François Petit. Scénario: Kevin Ihoney. Images: John R. 
Leonette. Montage: Martin Hunter. Musique: George S. 
Clinton. É.-U., 1995. llidl. V.o.: Egyptien, Alexis-Nihon. 

V.f.: Berri, Boucherville

FRANCINE LAURENDEAU

Le prétexte du film est tout aussi simpliste que fu­
meux. Pour abattre les forces du mal qui menacent 
de dominer, notre planète, un dieu bienveillant vient re­

cruter aux Etats-Unis trois spécialistes en arts martiaux: 
l’Asiatique Liu Kang, l’acteur américain Johnny Cage et 
la championne Sonya Blade. D’abord ensemble et puis 
séparément, d’abord en Asie et puis dans le royaume 
d’Outre-Monde, nos trois jeunes guerriers, en une 
longue série de combats, devront affronter divers enne­
mis, tous plus monstrueux les uns que les autres. Tous 
les coups sont permis. Et que tu m’assommes par der­
rière. Et que je t’envoie mon poing dans les roubignoles. 
Bing! Bang! Pow! Pow!

Sans parler des vilains tours de magie qu'utilisent les 
méchants. Mais bien évidemment, ce sont les bons qui 
vont gagner. L’intrigue est inexistante, les personnages ' 
débiles et statiques, la mise en scène sans la moindre 
imagination visuelle ou sonore. Bref, une heure quaran­
te de vide absolu. Les adaptateurs n’ont vraiment rien in­
venté. A moins que l’on ne verse à leur actif la tonne d’ef­
fets spéciaux qui nous sont dévers,és jusqu’à plus soif, 
dans un vacarme à rendre sourd. A moins que l’on in­
voque à l’appui le faste des décors et des costumes ou le 
nombre impressionnant de cascadeurs qui défilent au 
générique. ;

Oui, il est évident que cela a dû coûter très cher. Le . 
malheur, c’est qu’aujourd’hui, nous sommes blasés.On 
ne nous impressionne plus avec cette esthétique compo-.: 
site qui emprunte à tous les râteliers, qui hésite entre lè 
gothique et le baroque, entre l’effet Star Wars et l’effet ' 
Excalibur. Et les «jeux de rôles», ces «aventures dont;, 
vous êtes le héros» auxquelles se livraient nos adoles- ", 
cents il y a quelques années étaient sans aucun douté • 
plus stimulantes pour l’esprit que cette sempiternelle et - 
prévisible succession de duels, que ce jeu vidéo qui se ; 
déroule sur grand écran, devant nos yeux passifs.Et si je v 
me sens à ce point pessimiste, c’est que j’ai dû constater ■ 
que ça marche très fort. J’ai vu Mortal Kombat un après- 
midi de semaine dans la plus grande des salles du Béni, ■; 
pleine à craquer de jeunes garçons déchaînés. Certes;,.', 
cet enthousiasme démonstratif comporte son petit côté ' 
sympathique: ça prouve que les treize à quinze ans se • 
déplacent et se passionnent toujours pour le cinéma:1 
Mais peut-on encore appeler cinéma ce tonitruant pro­
duit de marketing? Mortellement décourageant.
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PAULE DES RIVIÈRES

BON MATIN
Retour de Suzanne Lévesque à la 
barre de l’émission matinale de la 
SRC. On verra s’il y a changement 
de ton ou non.
Radio-Canada, 6h30

BEETHOVEN VIOLIN 
CONCERT
Le violoniste sud-coréen Kyung-Wha 
Chung interprète le Concerto pour 
violon en ré majeur, opus 61.
PBS, 20h

PETIT GUIDE FEMININ 
DE L'ADULTÈRE
Première de trois. C’est britannique 
et, dit-on, fort bien fait. Autour de 
l’histoire d'une femme prude décou­
vrant l’adultère, se posent toutes 
sortes de questions sur les rapports 
entre les hommes et les femmes.
Radio-Canada, 21h

KILOMETRE-HEURE
Ce soir, Jacques Duval s’ntéresse à 
l’histoire de l’automobile. Il couvre 
les années 1920-1930.
Canal D, 22h i" .<
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Les
Débrouillards

Madame est 
servie

Watatatow Ce soir L'enfer c'est
nous autres
(18:59)

Des Jardins
d'aujourd'hui

Les Aventures du jeune
Indiana Jones

Petit Guide féminin de
l'adultère (1/3)

Le
Téléjournal

Le Point
(22:25)

Nouvelles du
sport/
La Météo 
(23:25)

Formule 1 /
Grand Prix 
de Belgique

ocs®
OOÛD
C0O5ISS
g®

Santa
Barbara
(16:00)

Bla BlaBla/
Andrée Boucher

Le TVA Secrets de
famille

Beverly Hills, 90210 Qui vive! La Vie des
gens riches 
et célèbres

Dynastie Le TVA & le TVA Sports/
Loteries (23:50)

QSQBdS 
CED ®D

Poirot (16:00) Ordy Charlie
Brown

Passe-
Partout

Télé-festival Le Monde merveilleux de
Disney

Au pays de l'aigle Cinéma/L'AUBERGE ROUGE (3)
avec Françoise Rosay, Fernandel

Cinema/POUR
D'AUTRES VIVt 
avec Howard Ri

QUE
ENT (4)
allins, fils (22:45)

menai]
ED (35) (49)

Misez juste 
(16:00)

Le Grand Jour nal Détecteurs.../
Claude
Gauthier

Téléséries/Shogun (12/12) Passion plein
air

Cinéma/LA LOI DE LA NUIT (4)
avec Robert De Niro, Jessica Lange

C'est chaud! /
Pierre
Péladeau

Le Grand
Journal

Sports Plus Sports Plus
Extra

00
(3D

Family
Matters

The
Simpsons

Fresh Prince 
of Bel-Air

Newswatch Company of... The Odyssey Fresh Prince
of Bel-Air

The Nanny Deg rassi
Talks

Howie CBC Prime Time News News Golden Girls

Newsday / Rockburn &... (19:00) S Inside Qc

□DOB
CB

Oprah (16:00) Cheers Roseanne Newsline Wheel of... Jeopardy! [Burke's Law Murphy
Brown

Cybill Law & Order CTV News Nightline
PulseRoseanne Cheers Puise E.T. The Simpsons | Thunder Alley [ Dave's World

3D
m
dD

Coach News ABC News Wheel of... Jeopardy! The Marshal Cinéma/DEADLY RELATIONS (5)
avec Robert Urich, Shelly Fabares

News Nightline
(23:35)

Family Matters News Hard Copy News E.T. Pub

Transformers Roseanne The Simpsons | Star Trek: The Next Generation

3D
(8)

Fresh Prince Coach M«A*S*H News CBS News E.T. The Nanny Dave's World Murphy
Brown

Cybill Chicago Hope The Late
Show (23:35)

Real Stories News Coach News CBS News Wheel of... Jeopardy!

3D
as

Aladdin Ricki Lake NBC News Jeopardy! Wheel of... Fresh Prince 
of Bel-Air

Cinéma/BIRD ON A WIRE (4)
avec Mel Gibson, Goldie Hawn

The Tonight 
Show (23:35)

Oprah (16:00) Live at Five Inside Edition American Jrnl Extra

ED
dD

Ghostwriter C. Sandiego Bill Nye MacNeil / Lehrer Newshour Nightly Bus. Travels in... Evening at Pops / Gilbert &... Great Performances / La Bohème Cinéma /THE U1ST DAYS... (5)

C. Sandiego Bill Nye Ghostwriter ITN News I Nightly Bus. MacNeil / Lehrer Newshour Beethoven Violin Concerto... !The Duchess of Duke Street | Mailbag (22:50) Eastenders Taggart

31
ED

The Young an d the Restless Global News Current Affair E.T. Alien Autopsy: Fact or Fiction? Coach Dave's World Chicago Hope Global News Sports

Sharon... Bookmice Polka Dot FROG Eric's World Acme School Photography Studio 2/The Best of Studio 2 Mystery /The Ruth Rendell... Markings / Micheline Lanctôt
- - - - - - - - -- - - - - - - 1- - - - :- - - - !- - - - - - -

Longuest Hatred

Us® Canadian Superbike Champ. American Gladiators Sportsdesk Baseball / Indians - Blue Jays | inside Sports Sportsdesk

@51 La Boxe Top Rank à RDS Sport Gillette Sports 30 Mag Tennis/U.S Open 1995 Sports 30 Mag

©s Pyramide Journal suisse Les Carnets... Espace franco. Gourm./Vis. Journal FR2 [L/Enigme du cristal |Ça se discute Paris lumières | Journal beige Visions/Kaléi. ...siècle (23:45)

(CF) Inspecteur... Télé-pirate Débrouillards Shlak ...petite peste l 
(MB Musique Vidéi3 (16:00) Planète Rock Les Bombes 1x5 Rock Velours | Musique Vidéo

(MM) RapCity The Wedge Power 30 Daily R.S.V.P. ISuperHitVideo Fax Spotlight Big Ticket: 1995 Soul Train Awards VideoFlow J Fax Spotlight

dD Antoine Rives: ...Akbari (15:55) Le Silence de la liberté (17:20) Oublier Palerme (18:55) Ciné... (20:35) Pris au jeu Hélas pour me
--------------------------“I

>i (22:40)

(ŸTV) Rugrats Rintstones Batman Super Dave... Video &... Are You Afraid Reboot Captain Power Whose Line... Super Dave... Tarzan Neon Rider Catwalk

(TVD Jeux safari Addition SVP Miroir, Miroir Le Journal... L'Indiscret Watatatow Black Jack 21 L'Enquête Roulette VIP L'Ascenseur Psychotron Black Jack 21 Roulette VIP Miroir. Miroir [ LTndiscret

Streetfighter Houseguest (18:30) (20:45) Dumb and Dumber (20:15)

®5D Marchés (1635) Aujourd'hui Euronews Au travail! Monde ce soir | Capital actions Reportages / Algérie, la guerre Le Téléjoumal Sans détour Le Canada aujourd'hui Capital actions

Œ) Mission (16:00) Les Champions Animalier: Mitsuaki Iwago Destination aventure Toutankhamon (2/5) Staline (2/3) Kilomètre-heure | Cinéma / BUTCH CASSIDY... (4)

* * i i ,

AU PETIT ECRAN

*LA LOI DE LA NUIT
(4) (Night and the City), É- . . 
U. 1992. Drame de mœurs de 
I. Winkler avec Robert De 
Niro, Jessica Lange et Cliff 
Gorman. Un avocat new-yor­
kais sam envergure décide 
d’organiser un combat de boxe ’ 
pour faire concurrence à un ■ : : 
promoteur influent.
TQS 20h
-----------------♦----------------H
L'AUBERGE ROUGE
(3) , Fr. 1951. Comédie dra- 
matique de C. Autant-Lara 
avec Françoise Rosay, Fer­
nanda et Carette. Dam une 
auberge de montagne, la pré­
sence d’un moine perturbe les 
projets des propriétaires qui 
ont l’habitude d'assassiner 
leurs clients.
RQ 21h
-----------------♦---------------- i

POUR QUE D'AUTRES 
VIVENT: L'HISTOIRE DE ' 
MEDGAR EVERS
(4) (For Us, Die Living), É-
U. 1983. Drame biographique 
de M. Schultz avec Howard 
Rollins jr, Irene Cara et Ros- 
coe Lee Browne. Les activités 
sociales du leader noir améri­
cain Medgar Evers, assassiné 
en 1963. * ‘ |
RQ 22h45
-----------------«---------------- 1

LA HORDE SAUVAGE
(3) (Die Wild Bunch), Ê.-U. ; ' 
1969. Western de S. Peckin- Z 
pâli avec William Holden, Er- " 
nest Borgnine et Robert Ryan. 
En 1913, des hors-la-loi amè- \ 
ricaim s’entendent avec un gé­
néral mexicain pour lui 
vendre des armes volées.
TQS minuit

(1) Chef-d’œuvre (2) Excellent 
(3) Très bon (4) Bon (5) Passable 
(6) Médiocre (7) Minable.

http://draco.centerline.com:8080/~f
http://pauillac.inria.fr/~doligez/ssl/
http://www.yahoo.com/Compu-ters_and_Intemet/Security_and_En-cryption/
http://www.yahoo.com/Compu-ters_and_Intemet/Security_and_En-cryption/
http://www.yahoo.com/Compu-ters_and_Intemet/Security_and_En-cryption/
http://www.ens.fr/~grecc/
http://www.iro.umontreal.ca/labs/t
http://www.cam.org/-yanik/pgp.ht
http://www.endirect.iisys.com
http://www.vir.com/~wily/inforou
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LE

CULTURE
La Haine, de Mathieu Kassovitz

Tenir le spectateur 
sur ses gardes

BERNARD BOULAD 
IA HAINE

De Mathieu Kassovitz, France
Aujourd'hui, llh, mardi à 21h30 
et mercredi à 19li30. Parisien 

e qui compte, c’est pas la chu- 
K< te, c’est l’atterrissage.» Com­
me un avertissement, cette phrase 
annonce dès le générique que fatale­
ment, tôt ou tard, un malheur va arri­
ver. Et alors, tout au long du film, il 
n’y a pas un moment où ce senti­
ment de malaise et d’inévitable déra­
page à venir n’est pas ressenti par le 
spectateur constamment sur ses 
gardes.

Et pourtant, curieusement, ce qui 
compte dans le film de Kassovitz, ce 
n’est pas l’atterrissage mais bien la 
chute. Cette chute programmée, 
tout à la fois imparable et imprévi­
sible qui d’ailleurs, plus que La Hai­
ne, aurait dû donner son titre au film. 
Car c’est finalement de cette descen­
te aux enfers — mais n’y sommes- 
nous pas déjà — que témoigne cette 
œuvre faussement prémonitoire 
puisque tout ce qui y est dit, et pas 
nécessairement vu, fait partie du 
quotidien de ces villes de banlieue 
françaises en permanente ébullition 
minees par la délinquance, la répres­
sion policière, le chômage, la 
drogue, le racisme. Il y règne com­
me un climat de guerre civile larvée 
sans aucun espoir de réconciliation 
et de paix.

Mais La Haine, malgré son appa­
rence de film tourné sur le vif, camé­
ra à l’épaule en noir et blanc, n’a rien 
d’un documentaire. S’il se nourrit du 
social, c’est pour foncer tête baissée 
vers la fiction totale avec des acteurs 
éblouissants, une mise en scène sty­
lisée, au ton direct, avec des mo­
ments presque surréalistes et 
d’autres d’une déroutante drôlerie.

On a comparé Kassovitz à Spike 
Lee et La Haine à Do The Right 
Thing. Il y a beaucoup de vrai là-de­
dans mais ça n’enlève aucun mérite 
à ce film coup de poing qui, contrai­
rement à son équivalent américain, 
n’a rien de démagogique.

Malgré tout le tapage médiatique 
qui l’entoure, et qui à la limite pour­
rait ôter l'envie de le voir, et la formi­
dable attente qu’il suscite, La Haine 
reste un film fort et incontournable.

THE KINGDOM
Lars Von Trier, Danemark, Suède, 

Allemagne
Aujourd’hui, 18h30, et mercredi à 

12h30. Complexe Desjardins.

On se croirait dans le vaisseau 
à'Alien, le métro de Subway ou 
le sous-marin de Das Boot. Et pour­

tant on est dans un hôpital, et on s’y 
sent étouffer comme dans les en­
trailles d’un monstre. Surnommé Le 
Royaume, planté au cœur de Stock­
holm dont on ne verra rien, cette 
prestigieuse institution cache en son 
sein de bien mystérieux person­
nages: le fantôme d’une petite fille 
tuée en 1919 hante la cage d’ascen­
seur, une fausse malade organise 
des séances de spiritisme, le direc­

teur dirige une loge maçonnique, un 
médecin fait du marché noir, un 
autre décapite un cadavre pour im­
pressionner une infirmière et dans 
les cuisines, un couple de mongo­
liens, au courant de tout ce qui se 
passe sur les étages, commente ces 
événements inusités.

Incroyable mais vrai: The King­
dom est à l’origine une série télévi­
sée en quatre parties écrite et réali­
sée par Lars Von Trier, l’auteur da­
nois de The Element of Crime et Eu- 
ropa qui prépare déjà deux nouvelles 
séries dans la même veine. A mille 
lieux des inepties de Scoop et de ses 
multiples et vaines péripéties, Von 
Trier prend le parti de l’imagination 
débridée et se laisse aller à son déli­
re kafkaïen pour notre plus 
grand bonheur.

Baignant dans une lumiè­
re jaune crépusculaire, com­
me dans The Element of Cri­
me, The Kingdom nous fait 
pénétrer dans un univers 
clos et fascinant où tous les 
personnages ont un com­
portement étrange. Ils ont 
en effet chacun quelque 
chose à se reprocher, un se­
cret à cacher, tous coupables sans 
doute d’avoir enfreint, par leur pra­
tique médicale, la loi divine.

Malgré ses quatre heures trente, 
cette télésérie (présentée avec un en­
tracte au cinéma) se suit avec intérêt 
d’un bout à l’autre. Il n’y a pas de réel 
temps mort et l’action n’est pas non 
plus éparpillée en mille morceaux. 
Von Trier, souvent caméra à l’œil, 
épouse ironiquement la forme d’un 
reportage télévisé, question de mieux 
détourner le genre éculé du feuilleton 
romancé à la General Hospital dont il 
est ici à l’extrême opposé.

BELLE AL BAR
D’Alessandro Benvenuti, Italie 
Aujourd’hui, 19h40, demain, 

16h20, et mercredi, 15h40. Parisien.

La comédie dramatique italienne 
semble prendre du mieux sans 
retrouver, loin de là, son génie d’an- 

tan. En fait foi ce film d’Alessandro 
Benvenuti, qui, démarrant sur le ton 
d’une grosse farce flairant le mau­
vais goût, finit par émouvoir dans sa 
deuxième partie lorsque les deux 
personnages centraux se révèlent 
l’un à l’autre.

Léo, un sombre restaurateur 
d’œuvres d’art, «bloqué» sexuelle­
ment avec sa femme, retrouve 
quelque vingt-cinq ans plus tard son 
cousin Giulio qui, aujourd’hui, se fait 
appeler... Giulia. Choqué au départ, 
il apprendra petit à petit à vaincre 
ses préjugés, se forçant même pour 
refréner ses désirs insoupçonnés 
pour cet homme qui n’en a plus du 
tout l’apparence.

Belle al bar est un petit film sym­
pathique, avec quelques scènes ré­
jouissantes dont celles avec le flic 
amoureux fou de Giulia. Et même si 
l’histoire n’est pas toujours crédible, 
l’interprétation est assez convaincan­
te pour excuser une réalisation som­
me toute fort moyenne.

L'Enfant d'eau: une émotion 
qui finit par émerger

ODILE
LE

TREMBLAY
DEVOIR

LE FESTIVAL DES 
FILMS Dü MONDE
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-- 1-- -----------------------------------1 ----------------------- —
Saïd, joué par Saïd Taghmaoui, et Hubert, interprété par Hubert Koundé, 
au commissariat de police dans La Haine, du réalisateur Mathieu 
Kassovitz.
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LA SURVIE SELON 
PIERRE LÉGARÉ
L’humoriste Pierre Légaré présente­
ra son nouveau spectacle les 15,17 
et 18 novembre au Théâtre Maison­
neuve de la Place des Arts. Avec 
Guide de survie, Pierre Légaré re­
vient sur scène avec ses deux accès- 
scares préférés: le miroir et le voyage 
imaginaire. Il s’appliquera à élaborer 
de multiples stratégies pour per­
mettre à Yhomo sapiens de survivre 
aux différentes péripéties de la vie 
quotidienne: offrant aux personnes 
âgées un cours de méditation trans- 
cendentale et décrivant l’humain, 
non pas comme un menteur, mais 
bien comme un «agrémenteur» de la 
réalité. La mise en scène est assurée 
par Gilbert Dumas.

UN CATALOGUE POUR 
SKULPTURA

Pour immortaliser l’exposition in­
ternationale Skulptura Montréal 95 
qui se tient depuis le 14 juin dans le 
Vieux-Port, la Société du Vieux-Port 
vient de publier un catalogue en cou­
leurs montrant les œuvres exposées. 
L’exposition, qui se veut un homma­
ge à la sculpture du 2fr siècle, pré­
sente 30 œuvres monumentales d’ar­
tistes réputés comme Joan Miro, 
Henry Moore, Fernand Léger et 
Jean-Paul Riopelle. Outre une photo 
de chaque œuvre, le catalogue de 84 
pages renferme une biographie de 
chaque artiste. Depuis le début de 
l’été, 3 millions de visiteurs ont pu 
découvrir ces sculptures dans le 
Vieux-Port.
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Hier, petit événement matinal au 
beau cinéma Impérial avec la 
projection du film de Robert Mé­

nard: L’Enfant d'eau. Des longs mé­
trages québécois en compétition offi­
cielle, il y en a deux en tout et pour 
tout. On attendait donc avec curiosi­
té le premier inscrit au programme. 
Rappelons que L’Enfant d'eau abor­
de un thème un peu éculé au départ, 
avec une intrigue qui rappelle sur 
scénario le Blue Lagoon et les Robin­
sons de tous poils. Mais chaque su­
jet peut se renouveler, même celui 
des deux individus qui après un nau­

frage aboutissent sur une île 
déserte (rappelez-vous le 
petit bijou que fut Vers un 
destin insolite sur les flots 
bleus de l’été de Lina Wert- 
muller).

Ici, les deux protago­
nistes sont une jeune fille 
pré-adolescente et un sim­
ple d’esprit dans la vingtai­
ne qui, sur le sable blanc de 
cette île des Caraïbes, s’ap­

privoisent, finissent par s’entraider, 
même par s’aimer. En vedette: la pe­
tite Marie-France Monette et David 
Lahaye (étonnant dans la peau du 
simple d’esprit). Le côté positif c’est 
que le film dans sa seconde partie 
recèle quelques vraies scènes 
d’émotions touchantes. Dans la co­
lonne des pour aussi: la voix hors 
champ de la petite fille qui tout au 
long de l’histoire, lira son journal, 
ajoutant des notes d’humour, soule­
vant les préjugés qui tombent peu à 
peu, la peur qui se transforme en 
tendresse.

L’ennui c’est que le film met un 
temps fou à démarrer. La première 
moitié du film est une lente et caho­
teuse mise en situation où l’émotion 
manque à l’appel, et où personne ne 
convainc personne. Le miracle opère 
quand le couple se rapproche, tombe 
amoureux. Alors David Lahaye don­
ne sa plein mesure et son personna­
ge de simplet grandit et prend du 
coffre. Quant à la petite Marie-Fran­
ce Monette, de froide et un peu trop 
rigide au début, elle fond et s’huma­
nise, nous touche aussi. La dernière 
demi-heure est vraiment émouvante. 
L’Enfant d’eau qui a du mal à se 
mettre en branle, s’améliore nette­
ment au fil d’arrivée. Faute de consti­
tuer une révélation, (hormis la per­
formance de Lahaye qui lui vaudra 
peut-être un prix d’interprétation), le 
film est de ceux qui séduisent le 
grand public et devrait faire carrière 
en salle.
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Marie-France Monette (Cendrine) et David Lahaye (Emile), les deux 
naufragés de L’Enfant d’eau.

Une famille toute croche
Hier on présentait également le 

film israélien en compétition La 
Fièvre de Pâque de Ahemi Zarhin. Il 
s’agit d’une petite comédie familiale 
pas mal roulée en son genre mineur, 
mais sans envergure, ni originalité, 
qui se serait bien mieux trouvée hors 
concours, parmi les œuvres de peu 
de conséquence. L’histoire tourne au­
tour de quiproquos, d’une famille tou­
te croche, avec l’anorexique, l’obèse, 
la petite fille qui refuse de parler de­
puis deux ans, le bal des ex, la nouvel­
le copine du divorcé, la maman qui 
croit que le papa la trompe; une catas­
trophe après l’autre, à l’heure où la fa­
mine juive se réunit pour la Pâque. Le 
type de film qui déclenche quelques 
sourires, puis s’oublie aussitôt vu.

Mais l’israélien était quand même 
du gâteau à côté du pitoyable long 
métrage algérien présenté samedi, 
Machaho, de Belkacem Hadjadj. Je 
vous épargnerai le récit circonstancié 
de cette histoire de vendetta d’hon­
neur, dans laquelle le papa court par 
monts et vaux pour venger l’honneur 
de sa fille engrossée par l’homme à 
qui il avait sauvé la vie. Les invraisem­
blances de scénario, le simplisme de 
la psychologie des personnages, la 
faiblesse de jeu des comédiens font 
du film l’œuvre nulle sur laquelle on 
n’a qu’une envie: passer vite.

Formidable 
Jennifer Jason Leigh

Beaucoup plus intéressant était le 
film d’Ubu Grosbard Georgia. Ce ci­

néaste d'origine belge travaille aux 
Etats-Unis où il vient de donner à 
l’actrice Jennifer Jason Leigh son 
plus grand rôle. Elle est pathétique 
dans la peau de Sadie, une chanteu­
se déchue qui carbure à l'héroïne, à 
l’alcool à friction et dont l’optimisme 
sans faille perpétue son rêve de per­
cer. Sadie est la sœur d’une grande 
star: Georgia (Ware Winningham) à 
la voix d’or, bien mariée, à qui tout 
réussit. Comment Sadie écorchée 
vive, qui chante pour trois pelés 
dans des bars de second ordre réus­
sit à vivre sa rivalité avec l’étoile 
qu’elle admire pourtant, c’est le thè­
me de Georgia.

On reprochera au film le surplace 
des relations entre les deux sœurs et 
une histoire qui manque de rebon­
dissements forts. Mais Jennifer Ja­
son Leigh est proprement formi­
dable, et il y a bien des chances pour 
qu'elle décroche le prix d’interpréta­
tion féminine avec cette prestation 
époustouflante. Elle s’est laissée mai­
grir à 89 livres pour le rôle, on la voit 
hagarde, pathétique, touchante, bou­
leversante, inoubliable.

L’actrice avouait pourtant en 
conférence de presse qu’elle se sen­
tait plus proche du rôle de la sereine 
Georgia que de celui de Sadie. Mais 
en entrevue, elle avouait que Sadie 
l’avait entraînée en des zones d’elle- 
même qu’elle ne connaissait pas, au 
fond de sa propre fragilité. «Ce per­
sonnage possède une grande pureté, 
précisait-elle. Et son espoir constant 
est un modèle pour moi.»

C’est Barbara Turner, la propre 
mère de Jennifer Jason Leigh qui a 
écrit le scénario. Elle voulait tra­
vailler avec sa fille, raconter la dyna­
mique entre deux sœurs, a mis des 
histoires de sa famille. Elle et son 
autre fille Carrie accompagnaient 
l’actrice à Montréal samedi. Carrie 
qui chante bien, confiait être à moi­
tié Georgia pour la voix, à moitié Sa­
die, par le fait d’être la sœur de 
l’autre...
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Gérard Depardieu au FFM

Le monstre sacré déstabilisé
Le comédien français secoué par l’accueil que Montréal lui a fait

ODILE TREMBLAY 
LE DEVOIR

Jamais pareille foule n’avait 
grouillé au Complexe Desjardins 
pour assister à une conférence de 

presse. Cinq étages de badauds sur­
montant la grande agora attendaient 
patiemment depuis une heure same­
di après-midi l’arrivée du monstre sa­
cré, qui reçut l’ovation prévue dès 
qu’il mit le pied sur l’estrade. Le star- 
system signifie parfois deux, trois mil­
le yeux braqués sur vous. Et la plus 
grande vedette du monde peut 
même s’en sentir intimidée. Il fallait 
voir les yeux d’angoisse que roulait 
Gérard Depardieu en évaluant la ma­
rée humaine dont la rumeur descen­
dait jusqu’à lui, l’entendre répéter: 
«C’est immense! C’est impression­
nant!», pour comprendre qu’il était 
vraiment déstabilisé par l’ampleur de 
l’accueil.

L’événement de samedi, haute­
ment médiatique, tenait sa valeur 
non pas aux réponses (minces) que 
donnait la vedette aux questions qui 
fusaient sur lui, mais à la foule, mais 
à la clameur. Depardieu venait rece­
voir le grand prix d’honneur des 
Amériques des mains du directeur 
du FFM, dire bonjour, je vous aime. 
Faire trois petits tours et s’en aller.

Le cadre on l’aura compris, ne se 
prêtait guère hier à l’entrevue inti­
miste qui met son homme à l’aise. Il 
a bien levé son chapeau au centenai­
re et à la planète cinéma, aux 
hommes-orchestres que furent les 
Chaplin, les Keaton, les Welles, les 
Brando, etc., «plogué» le prochain 
film de Rappeneau (qui lui a donné 
son plus grand rôle dans Cyrano), 
dérapé quelques minutes en rendant 
hommage à Toronto («ville de 
grands cinéastes où l’on tourne 
beaucoup, vous savez») avant de je­
ter un œil à Serge Losique à ses cô­
tés (oups!) de se rappeler dans quel­

le ville il était puis de vanter aussitôt 
les charmes de Montréal. Gloire fut 
rendue au FFM, qu’il a décrit com­
me une grande fête du cinéma — 
sauf qu’il n’y est jamais venu et 
avouait avoir surtout consulté le cata­
logue.

Le célèbre boulimique de travail a 
dit se sentir toujours en retard d’un 
film ou deux, précisé que le métier 
réclamait une bonne santé, décliné 
une foule de généralités: «J’adore in­
carner les amoureux, je déteste 
jouer dans des films de violence, je 
suis mort souvent mais j’ai rarement 
tué, etc.» Il a même applaudi aux re­
makes américains des films français 
«qui parfois m’arrangent». Bref, il n’a 
pas dit grand chose. L’événement, 
car événement il y eut, ne fut pas 
dans son discours mais dans la foule 
des Montréalais qui se ruait dans 
son sillage.

Carlos Saura
Bien moins médiatisé, mais beau­

coup plus instructif fut l’hommage 
rendu un peu plus tôt dans la jour­
née de samedi au cinéaste espagnol, 
Carlos Saura. L’événement débutait 
par un long extrait de son dernier 
film Flamenco qui assurera la clôture 
du FFM le 4 septembre. Extrait ma­
gnifique, précisons-le, sur des 
images épurées, épousant les cla­
quements de talon, les trémolos de 
ces voix gitanes et andalouses qui, à 
travers le flamenco, rappellent les in­
cantations mauresques.

Celui que l’on nomme le plus es­
pagnol des cinéastes espagnols com­
plétait avec Flamenco le dernier vo­
let d’un tryptique musical, commen­
cé avec Bodas de sangre et Carmen. 
Saura a fait jadis ses débuts comme 
photographe dans les coulisses du 
festival de Granada. Il connaît la mu­
sique (au sens propre) et celle-ci a 
hanté son œuvre. «Il n’y a rien com­
me le flamenco dans le monde en­

tier, a-t-il lancé, rien comme cette ex­
plosion de rythme, d’intelligence.» 
Dans Flamenco il affirme avoir filmé 
les plus grands artistes de cet art 
mariant dans sa patrie la guitare et la 
danse.

Carlos Saura se décrit comme un 
survivant, lui qui dut si longtemps 
sous Franco composer avec la cen­
sure. «Nous avons lutté contre la dic­
tature, chacun à notre manière. Moi, 
j’ai fait du cinéma...» Il se souvient 
des questionnaires kafkaïens qu’on 
lui faisait remplir avant d’accepter 
ses scénarios, il se souvient aussi

des détours qu’il devait faire: dégui­
ser un militaire en samouraï' pour dé­
jouer les dragons de la censure. Car­
los Saura rend grâce aux festivals, 
ceux de Cannes et de Berlin notam­
ment qui, en le projetant et en le pri­
mant, lui ont permis de tourner des 
films et de les diffuser. Quel sera son 
avenir? Il l’ignore. «Peut-être que je 
vais me mettre à radoter, à tourner 
Flamenco 2, Flamenco 3», ironise-t-il.

Avis à tous, LE FFM présente 
Carmen de Carlos Saura ce soir sur 
écran extérieur devant la Place des 
Arts.

J
H fallait voir les yeux d’angoisse que roulait Gérard Depardieu en 
évaluant la marée humaine dont la rumeur descendait jusqu’à lui, 
l’entendre répéter: «C’est immense! C’est impressionnant!»
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